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AVANT PROPOS 
Au cours de ce travail nous avons abordé le problème 
de . là gesti @n d 1 un laborat0ire de biologie médic~le . 
Dans une première partie nous avons développé une codification 
des prestations de laboratoire, et construit ainsi le fichier 
signalétique de laboratoire. 
Dans une seconde partie, nous avons effectué une première 
approche du problème de la de mande, point central de la gestion 
du l aboratôire . 
Je tiens à remercier particulièrement Monsieur R. Gi~ot 
pour les c@nseils avisés qu'il m'a donnés. Je n'oublierai 
pas les entrevues enrichissantes durant lesquelles 
M0nsieur Bernard Denis, malgré ses occupations no~breuses et 
mes c0ntraintes horaires, a daigné autant que possible se 
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CH. I. I NTRODUCTION 
I. 1. H8pital système i nformatique intégré 
Un hapital peut ~tre représenté comme un graphe que 
parcourt un malade (fig. I. 1.). Ce dernier passe d'un poste 
à un autre; il peut éventuellement exister plusieurs chemins 
pessibles pour les· trajets inter:aes. Les différe:nts semr:iets 
du graphe fournissent un certain service et peuvent denner 
naissance à une file d'atte nte. 
En fait, cette figure nous montre qu'il s 'agi t d'une structu-
re comportant de n0mbreuses iRtercennexiens le loRg desquelles 
se produisent de nombreux échal'l.ges. Le pr0blème difficile 
pour un hapital est d'utiliser les dif f érentes ress ources 
(lits, salles d'opérà tiens, médectns, laboratoires d'analyses, 
etc ••• ) d'une manière Qptimale. 
Cette rêcherche d'optimisatioll est importante qua.lld nous 
savoas que pour un taux d'occupati0n de 80 %, chaque pourcent 
supplémentaire entraine 2 % d 1 éconemie sur les frais de 
fe:actionne ment. 
La loi veut qu'une quantité de papiers et documents circulent 
dans les différents services de. l'hôpital. Or le persoanel 
est généralement trop peu no mbreux pour s ' occuper de tous les 
hospitalisés. Si les membres du service médi cal doivent en 
plus remplir le~ t l ches purement administratives, la qualité 
de ce service risque de s'effriter quelque peu. De plus, 
co~bien de fois le personae l médical n'a -t-il pas dü perdre 
sen temps à attendre des résultats. 
5. 
Une aide i mport ante peut ~tre apportée 3.UX médecü1s par 
1.' ordinateur dans le domaine du stockage des infor ,uations des 
malades . Les examens de labora.t©ire de plus en plus nombreux 
multiplient le nGmbre des ebservati®ns médicales , ce qui 
rend impossible l a conse rvation de dossiers facile hlent 
accessibles. 
Sans 1 1 aide de l'ordinate ur , rétablir un erdre lo gique eRtre 
les traitements et l es analyses deviendrait un. travail i n.-
surm0ntable. Jusque maintenant, on a eu t endance , en milieu 
hospitalier, à développer différents systèmes indépendants 
(système d'enregistrement des mal ades, système de cellecte et 
de traite~ent des données du laboratoire etc ••• ). La figure I. 1 
. :~ ,: 
montre qu~ ces systèmes agisseat entre eux. Ils doivent 
donc s'intégrer dans un seul système cempl e t mais flexible 
d 1 enre gi stre~ents des informations médic~les (histoire du 
malade, exa~en du médecin, analyses, etc ••• ) Le système hos-
pitalier est soumis à certaines contraintes . AiRsi, il doit 
,tre capable de recevoir et de stocker des informations d'un 
caractère à la fois administratif et médical. Il devra donc 
accepter toute information alphanumérique. La présentation 
des inf0rmations médicales se fera bien sar en l angage clair, 
y compris pour celles s tockées sous for~e codée. Pour les 
les résultats de l aboratoires, le s informations numériques 
doivent s ouvent s' exprimer sous forme de tableaux. En 
général, les informations seront classées de façon à ~tre 
l 1 • 
présentées dans un ordre choisi . 
En résumé, l'hôpital n'est rien d'autre qu'une entreprise à 
la gestion difficile et traversée par plusieurs flux d'infor-
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I. 2. L 1 infor.natigue dans les labora toires de bi '.:> lo gie 
médicale. 
LP nombre d I exame ns da laboratoire de.113.adés :pour un 
malade a considérable~ent augmenté depuis quelques aBnées et 
la t endance est sans cesse croissant~. Au cours de son 
séjour à 1 1 h8pital, un malade subit en moyenne quinze prélè-
vements destinés à l' analJse biologique. 
En un an, deux cent mille examens biologiques environ, doivent 
être faits dans un h8pital de 700 lits. Certes, 1 1 automatisa-
ti0R des t echniques d'analyses s I est développée __ et présente 
l'avantage de p0uvoir effectuer, sur un même échantillon, 
plus d'analyses en moins de temps. En fait, l'automatisation 
consiste à faire exécuter par lilne machine une suite d'opérations 
que l'on peut schématiser de la façen suivante : 
- prélèvement d'une prise d ' essai dans un échan-
tillon 
- mélange en proporti0n convenable de l'échantilloa 
et de réactifs 
- développement d'une réaction spécifique 
- lecture du point final de la réaction 
- présentatien du résultat 
L'h~pital civil d3 Charleroi possède divers autoanalyse urs, 
un. SMA 6, Wi SMA 7, un SMA 12; il cempte acquérir d'ici peu 
uii SHA 20 qui · permettra d 'effectuer vin.gt analyses par prélè-
verne11t . 
Nous pouvons affirmer avec le Docteur Adi:a que 111 1 aut,matisa-
tion des méthodes d'investi gation est le moteur du déve loppement 
de l'informatique dans les laborat::,ires de biologie médicale". 
Cependant, certaines analyses doivent encare se traiter 
manuellement. L ' applic~ti on parallèle sur un mê me éch antillon 
8. 
de techni ques manue lles et automati ques de r e cueil de l'infor-
mation poür aboutir finalement â un résult~t _global, . rend 
compl exe l'introdu ction des techniques informatiques . 
L'informatique devra résoudre le s problèmes de flux d'infor-
mations qui entrent et sortent du laboratoire s ans les compli-
quer ef s ur i6~t s ans rendre l a ge s tion trop conte use: 
~- 1 • • 1 • 
Si nous regard0 ns la figure I. 1., nous remarquons que l e 
laboratoire est totalemen t i nté gré dans l'h~pital. 
Il se différencie des autres sectieas de l'hôpita l par l e fait 
qu'il est en co mmunicati @n avec de s malades non hospitalisés 
nous pouvons en effet concevoir qu'u~ hô pital reço i ve des 
demandes d'analyses pour des médeci ns externes et m~me pour 
d'autres hôpitaux péri phériques moins bien équipés. 
Le gest ~Lonnaire devra se dem:1.nder comment orienter le dévelop-
pement des l a boratoires de biologie médicale pour éviter que 
leur croissan ce inc,nitrelée n 'aboutiss e à l a di minution de la 
qualit~ des résulta ts f eurnis et à 1 1 , touffement de leur 
gestion. L 1inîormatique lui s e ra sans nulle doute d'uR grand 
S3 C0Ur s . 
CH. II. FI CHI.ER SIGNALETIQUE DU LABORATOIRE D' ANALYSES . 
I I . 1 . !VaRt prern 
Nous devons regrouper dans un fichier toutes les 
prestations qui s'effectuent en l aboratoire . Ce fi chier 
9. 
sera utilisé dans toutes les grandes parties de la gestion du 
l ~b0ratoire : de mande , f a cturation , comptabilité. 
Il ~e nous suffit pas de r éperterier t@utes les analyses 
et de l as r assembl er car nous sGmm2 s soumis à de nombreuses 
contraintes . 
La plus imp0rtante e s t d'origine légale (voir en annexe l es 
l0is de l'INAMI concernan t le l aboratoire ) . Les lois présen-
. t ent peu de logique e t ont l' inconvénient à'être souvent 
amendées~ Elles expriment ce que nous de vons ou non factu-
rer.ainsi que la val eur Ju coeffi ciant pour la f ac turation . 
Il est à remarquer que t oute s las analyses indiquées dans le s 
lois ~e s0nt pas effectuées par le l aboratoire de 1 1h8pit~l 
ivil de Charleroi. Pour pouvoir ~tre appl iqué un article 
de loi concernant une analyse oblige parfois à subdinser 
l'enregistrement unique en plusieurs autres dans le fichier 
Exempl e : Bour la facturation de la créatinine , si on 
demande une créatine seule, il n 'y aura aucun 
problème. Cependant pour faire une créatinine 
il faut obligatoirement effectuer l' analyse 
créati ne et ensuite en sortir la créati nine . 
Mais dans le cas présent, il ne faut facturer 
que la créatinine et non l a créatine . 
Ce genre de pr0blème est assez fréquent , nous ne devans pas 
0ublier d'en t enir compte. 
\ 
10. 
Lorsque nous exam.inons l es différentes prestations , nous 
remarquons qu'il en existe des quantitatives, comme par exem-
ple le desage du chlere dans un examen de liquide céphalora-
chidien et des qualitatives comme la détermination du fac-
teur rhésus dans une analyse de sang. De plus, lorsque nous 
effec tuons une analyse sur un prél~vement , nous pouvons être 
amenés à attaquer celui-ci par différe ,: t s microbes . Nous c.levons 
alors déterminer chaque fois les résultats obtenus. 
A chaque micr obe correspondra une pre s tation . C'e s t pourquoi 
il est nécessaire d'introduir e le concept de répétition. 
Après quelques recherches , no us voyons quenous pouvons subdi-
viser les prestations en 5 types différents: 
a) pr estations quantitatives 
b) prestations qualitative s s ans répétition 
c) prestations qualitatives avec r épétitioA 
ex,f:: culture de champignons 
d) prestations qualitatives ave c répétition, quanti t atj_ ves 
par paires 
ex. : culture en% 
e) prestations qualitatives avec répétitions, qu ~l i t a tives 
s ans répétiti0n 
ex : a nt ibiogramm~ 
Une autre subdivisi on des pre stations se fait à l'aide des 
types de prélèvements. Le nombre de prélèvements différents 
est pour l'instant de 35. Ils sont repris dans l a table 20 
Lorsque nous recevons des r ésulta ts de s analyses, nous 
vérifierGn:1s à 1 1 aide de notr e fichier signalétique la c0héren-
ce de ces derniers d 'où l' existence de aormes de co nt rôles . 
11. 
Dans chaque enregistrement, n0us d8vro ns placer des renseigne-
ments sur la rubrique comptable pour nous perme ttre de com~ta-
biliser toutes le s opérations d~ laboratoires. 
Une autre notio n est à prendre en considération : la rubrique 
de pool. Il existe plusieurs services dans un centre hospita-
lier ( chirurgie, pharmacie, laboratoire etc ••• ) . 
Lorsque l e malade s ~acquitte d' un~ dette à l'hôpital , u~ 
certai n po uroent age est retenu par exemple sur l ' honorai re du 
méde cin. Cet a rgent est entièrement consacré à l' amélioration 
du service hospitalier (achat de nouve aux appareils, entretiens, 
etc ••• ) . No us avens à notre disposition une table représentant 
le pool, Suivant le numéro de rubrique, nous connaiss0ns l e 
pourcentage destiné â l'h8pital. 
Nous pouvons résume r les c·ontraintes pour établir l e fichier 
si gnal étique d'un l aborat oire· d'analyses ( voir fig. II.l. ) . 
Chaque enregistrement contiendra trois parties: 
1. un libellé 
2 . paramètres à traite r par l ' ordinateur 
( compt abi lité , normes de contr8le, mo dule co mmun ) 
3. renseignements s ur l e ou l es prélèvements où i nter-





F S LA 
FsiA : · Fichier signalétique - de laborato::.re 
Fig. II. 1. CO NTRAI NTES POUR ETABLIR FSLA 
12. 
II. 2. Format des i nfo rmations sur ca rtes perforées. 
(Fig. IT. 2 et II.}.) 
3. 
Pour une analyse dét er mi née, il existe 3 cartes qui 
corres pondent aux 3 partie s de chaque enre gistrement. Ces 
cartes sont identifiées par le deuxi ème caractère : c (i ) 
i = 1,2 et 3. 
c ( l ) identifie les cartes de type 1 et peut prendre une 
valeur comprise ent~s O et 6; c(2) identifie les cartes de 
type . 2 _ et prend la valeur 7_ Oll ·a c (3) identifie les cartes 
de type 3 et prend la valeur 3 . 
~-Q) 
C (1) = 0 corre s pond à un titre d ' un groupe de prestations 
C :1.) = 1 correspon.d à un titre d'un sous groupe de prestations 
C (1 ) = 2 corre s pond à une prestation quantitative s 
C (1 ) = 3 c~rre s pond à une prestation qualitative sans 
répétition 
C (1 ) = l+ c0rrespond à une prestation qualitative avec 
r épétition 
C (1) = 5 corre spond à une pre station qualitative sans 
r épétition quantitative par paire . 
C (1 ) = 6 correspond à une prestation qualita tive sans 
répétition qualita tivè avec répétition 
Ce code de carte est lié au code carte c ( l ) . Il sert de 
contr81e lors de la création ou de la modification d ' un en-
registrement. Il permet de repérer si l'on ne considère pas 
des r&sultats qualitatifs pour une prestation quantitative. 
c (2 ) = 7 si la prestation est quantitative 
c (2 ) = 8 dans les · autres cas. 
Ce code de carte est indépendant des deux = t'.f'es et p·rend 
toujours l a valeur 9. 
14. 
M ce caractère sera nul lors de la création de l'article. 
~. i -,. 
Il vaudra 1 l ors d'une modification et 2 lors d'une 
suppression. 
PROD: c'est le code numérique de la prestati0n. Les deux 
premiers caractères correspo~ent à un profil d'analyse . 
, 
Ce. sont des caractéristiques d 1 un groupe de prest ations 
comme par exemple : examen hématologique, examen micros-
copique e tc ••. Les deux derniers caractères diversi-
fie nt les analyses dans un m~me groupe. Si ceux-ci 
'\ 
sont nuls tous les deux·, il s I agira du titre d I un groupe 
de pr est a tion; . c (1 ) prendra obligatoirement l a valeur 0 
Si le dernier caractère seul est ul , on sera en pré-
sence du titre d'un sous groupe; c (1) vaudra a l ors 1. 
Dans l es deux cas, c (2) est égale à 8. 
Cf ces deux caractères nu~ériques permettent de dif féren-
cier l es analyses i nterve~ant dans plusieurs prélève-
ments mais dont cert aines parties de l' enregistrement 
va rient d'un groupe~ p~ilèvements à l' autre . Ces 
dif férences se situent surtout aq niveau du code 
IN.AMI et des n0rmes de mesures. Deux caractères 
suffisent ampl ement c r il est très rare que Gr 
dépasse la valeur 6. 
15. 
Libellé de la prestation : 
------------------------ cette zone comporte 32 carac-
tères alphabétiques . 
Ceci ne permet pas d'écrire in extenso le libellé de 
l'analyse. Ce pendant les abréviations employées suffi-
sent pour garder la clarté du libellé. 
Uni tés : 
ces 8 C?,~actères alphanumériques préciseJi1t 1 1 uni té 
dans l aquelle sera exprimé le résultat de l'analyse. 
Norme MN Norme MX: 
ces deux zones de huit caractères. 
SECT 
donnent l es normes en dehors desquelles le résultat 
de l' analyse ne peut se trouver si e patient est en 
bonne santé. 
Ces deux zones ne peuvent être remplies que pour des 
analyses quantitatives. 
ces caractères donnent le numéro de section de 
laboratoire. 
AGl et AG2 : lorsque cette zone de 4 chiffres est différente 
PH 
de zére, elle représente des titres à générer automa-
tiquement. Ces chiffres coïncident donc avec des 
~ROD existant dans le fichier. 
si la prestation demande un protocole hebdomadaire, 
un astérisque apparaî t ici. Sinon, la colonne est 
laissée en blanc 
CINA 
RF: 
ces quatre chiffres correspondent au code INAMI 
prescrit par la loi. Pour le l aboratoire , nous 
remarquons que~ premier de s quatre chiffres est 
soit O ou 6 (voir a nnexe les lois sur l es labora-
toires de biologie médicale ). 
16. 
ce cara ctère numérique permettra de savoir si une pres-
tation doit ~tre facturée chaque fois (RF~ 1 ) ou si 
n~us devons la facturer une seule fois (RF= o). 
LC c ' est le nom alphabétique du coeffici .nt. Pour 
l ' instant, le législateur a fixé N comme code du 
coefficient pour les prestations du laborateire. 
NVAL cette zone de 5 caractères numériques représente la · 
valeur légale d~ coefficie1\t (voir en annexe les lois 
sur l es laboratoires de biologie médicale ) . 
RED ces 3 chiffres représentent la valeur du ccGf f icient 
de réduction . Si le premier chiffre du code INAMI = 6 
la valeur de cette zone est nulle; sinon (1° chiffre 
du code INAMI = O) , elle est de 25 
KPT: t rois caractères numériques pour représenter l e coef-
ficient tiers payant. 
KPI - KPE : 
deux zones numériques qui sont la quote-part respecti-
vement interne et externe. 
RUBC - RUBP 
RUBC r3présente la rubrique compt able et RUBP la 
rubrique de pool . Elles comportent toutes les deux 
4 caractères. 
17. 
celle-ci est numérique et est une codification des normes 
pour une analyse quali tative. Par example, vour une 
analyse dont la. réponse pourrait être 11 absence de, 
présence de, 11 on aurait 0040 .. 0041. 
Nous remarquons que deux caractères pour une codifica-
tion suffiraiènt . Seuleme~t, nous avons souvent un 
code mini et un code marl, et de plus cette z011e ceinci-
dera sur le disque avec la zone MI1rI des analyses numé-
riques qui elles demandent huit caractères. 
Nous avons donc choisi une codification à 4 chiffros . 
Min - Maxi : 
p •V • : 
ces deux zones numériques de huit caractères représen-
tent de s normes aberrantes en dehors desquelles l'ordi -
nateur n ' accepte aucun résultat d'analyses provenant du 
l aboratoire . 
ce caractère numérique donne la place de l a , virgule 
dans la norme. 
Exemple : NOR.HE 300000 
équivaut à 300, 000 
P. V. 3 
MP : ce nombTe de 2 chif fres donne le numéro d ' un module 
auquel ~n fait appel l ors du traite~ent. Très souvent, 
ce ~era le numéro d'un moaule de contrôle . 
MPRO : 
ce tte zoRe de quatre cara ct~res c01ncide . . avec un CPRO 
et dorme la prestation qui doit ~tre faite avec celle 
demandée (exemple : référence à un libellé de contrôle ) 
- -------------- ----------,-------------. 
18. 
Dans la troisième carté, la zone 11 à 46 sera remplie de 1 
ou laissée blanche selon que l'analyse fasse partie ou non 
des prélèvements 11, 12 ••• 46. 
Les colonnes 9 et 10 restent inutilisées. Nous facilitons 
ainsi 1 . tâche de l'utilisateur: les numéros de colonne s 
coïncident avec les numérms de prélèvements. 
g~~~E~~~ 
Lorsque la prestation ne peut ~tre facturée, nous aurons 
CI NA = 0000 
RF = 0 
LC = blanc 
NV.AL = blanc 
RED = 0 
KTP = 0 
KPI = 0 
KPE = 0 
RUBP = 0000 
RUBC = 0000 
C 
M P R ODC I L IB EL L E 
1 
/ 
P RE S T AT I ON 
C M . PR O D C 
2 
R L C l NA N VA LR ED K P -1 KPEKTPRUBPR U B C 
FC 
UNIT ES N O RME MNN O RM E MXSE C T A G 
-< Z 3 'i 3 'I 6 0 1 < 3 
MIN 1 MAX 
F I G :1 l. 2 F O R M AT D E S C A R T E S D E C S L A 
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Fig. II. 3. EXEMPLE DE CARTES PERFOREES. 
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II. 3. Structure d'organisat~on du fichier. 
L0rsque neus voudrons nous servir du fichier, nous 
devrons pouvoir atteindre les enregistrements as s ez rapide-
ment et très souvent .par bloc. 
Le matériel employé (Singer) me t à l a disposition de l'utili-
sateur trois types d 1 @rganisati0n: l a séquentielle, la 
random et la séquentielle indexée . Nous verrons dans les 
pages suivantes que la façon la plus c0mmode d'exploiter ce 
fichier est de le diviser en sous groupes et d'accéder à un 
article par le titre du sous groupe. 
Nous choisirons donc une structure d'~rganisation indexée sé-
quentielle. 
Afin de rentabiliser le système, le constructeu1· conseille 
de regrouper les enregistrements par blocs de vingt environ; 
ceci pour une raison de compromis entre la place occupée par 
le master index et le temps d'accès à l'enregistrement. 
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II. 4. Format des enregistreme nts sur disque. 
II. 4.1. Le disque Singer . 
·Pour une configuration, J.e système permet clix 
disques au maximum. Ils sont de trois types. 
a) le M 40 qui peut contenir 10 millions de caractères 
b ) le M 42 qui peut cc:rntenir 8 millions de caractère s 
c) le M 44 qui peut contenir L~O millions de caractères 
Une face de disque contient 200 tracks et un track 50 secteurs. 
L'enregi strement physique comporte 100 caractères. 
Cepe~dant les 6 derniers sont réservés au système et censti-
1 , tuent les adresses sur disque. 
Lorsqu'un enregistrement logique occupe plusieurs enregis-
trements physiques, le système s'occupe l ui-même de la gestion 
des liens eLtre ces parties. Le temps de lecture est d'en-
viron 2·,5 millisecondes pour 100 earactères. Le temps de re -,,.. · 
cherche est en moyenne de 73 millisecondes. 
II. 4. 2. Format de l'enregistrement du fichier signalétique 
de labora toire (Fig. TI. 4.) 
Un enregistrement logique du fichier fera ici deux 
enregistrement physiques, Les libellés de prestations et les 
un:Ltés seront cadrées à gauche; les normes, la valeur de N, 
le coefficient de réduction, le coefficient tiers payant, la 
quotepart interne et externe seront cadrés à droite, Si nous 
sommes en présence d'une analyse qualitative, la zone 40-48 de 
-la carte de type 2 ira dans la zone MINI de l'enregistrement 
sur disque, le trait d'union étant supprimé . Notre fich:Ler 
à l ' état actuel devrait compo~t~r de l'ordre de 6000 enregis-
trements physiques. 
ME MNNORME MXSECTAG 1AG 
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II. 4. 3. Di s cussion sur le choix du dessin d ' enregistr ement 
Lorsqu'un médecin demande une analyse , il ·spéci fie 
toujours le type de prélèvements à faire : analyse de sang , 
analyse d'urine etc ••• Dans la r echerche de l a codi ficati on, 
nous nous orient ons d'abord naturellement vers une subdivision 
des analyses par prélèvements. C~mme nGus avo ns environ 40 
types de prélèvements, deux chiffres permettent de caractériser 
le prélèvement dans le code produit. Dans chaque prélèvement 
les analyses for~ent des groupes et s s groupes. Après 
quelques réflexions , nous remarquons que 4 caractère s suffisent 
pour subdiviser les analyses. 
La première solution p0ur l e code produit sera donc 
PRAAAA. 
Dans ce format, nous aurons en entrée l e s deux première s cartes 
-
de la. figure II.2. où PRODCI est remplacé par PRAAAA. 
N0us devons utiliser deux enregistrements physiques pour un 
enregistrement lo gique. Très vite, nous nous apercevons que 
les même s pres ations sont présentes dans plusieurs prélève-
ments. Ainsi toutes les analyses concernant le liquide cépha-
lorachidien.~ s eront en tout point identiques à celles du 
liquide céphalora chidien ventricule gauche· 0t du liquide cé-
phalorachidien ventricule droit. De mSme , la plupart des 
examens microscopiques et des cultures sont co~muns à plusieurs 
analyses. La r eche rche du basille de Kock se retrouve dans 
la plupar t des prélèvements. Ces répéti tions entraînent 
une perte de place considér able sur le disque . 
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Mais si les prestations se retrouvent dans plusieurs prélè-
vements, le contenu des enregistrements lui, n'est pas toujours 
identique. Certains ont des libellés identiques mais diffèrent 
par le code I NAMI, d'un prélèvement à l'autre. Par exemple, 
pour l'examen électrophorétique, le code INA.MI vaut 6032 
dans 1 1 examen de l a salive et des liquides de poncticm syno-
viale et articulaire, t andis qu'il vaut 6117 pour l'examen 
du liquide céphalorachidien. Cette prestation n'est pas 
facturée pour les prélèvements suivants : liquide de ponction 
Pleurale, d'hydrocite et d 1 axite, liquide duodénal, bile·. 
Les différences peuvent a\\BSi se marquer dans les normes. 
Tel est le cas dans le dosage du sodium. Pour les exame ns du 
liquide céphalora chidien, les norme s sont 129-153 MEQ 0/ 00. 
Par <?ontre, pour les examens des liquides de ponction, elles 
na sont pas encore établies; elles le seront dans un proche 
avenir à l'aide de statistiques. Il y a cependant beaucoup de 
chances qu ' ell&s soient différentes. 
Comment pourrions-nous améliorer la codification des différentes 
analyses? Nous avons d'abord pensé diviser le fichier en 
deux parties. L'une contiendrait les analyses CGmmunes à 
plusieurs p~élèvements qui seraient reconnaissables par leur 
deux premiers caractères mis à zéro. 
L 1 autre re grouperait les analyses particulières comme un 
seul prélèvement. 
Dans la première partie, nous devons conserver la notion de 
numéro de prélèvements afin de pouvoir les distinguer . 
Nous réserverons donc une zone où nous inscrirons ce rensei -
gnement. 
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Nous aurons ainsi deux genres d'enre gistrement: 
b) OOAAAA + nt".Illéro de prélèvements. 
Plutôt d'ins crire le numéro de prélèvements , il y aurait 
plus d'avantages à codifier ces prélèvements (1 s'il contient 
1 1 analyse, 0 ou blanc s ino~. Ceci permettrai t de gagner 35 
caractères au maximum et surtout d' économiser un enregistrement 
physi que puisque l a solution précédente de mandai t trois enre-
gistrements physiques par enregistrement logtque, pour les 
a nalyses dont le code commenç ait par 00. 
Comme nous l' avons déjà vu, l es différences existant entre les 
analyses qui se r etrouve nt dans plusieurs prélève1ents sont 
souvent minimes. Une ptemière solution serait de laisser les 
. -
zones de non s i militude à blanc • . A l' aide de t ables, nous 
viendrions les remplir lorsque le besoin se f erait sentir. 
Cette méthode e s t d'une l ogique assez compliquée. Les t ables 
prenne nt assez bien de place. Lors des mises à jour, il est 
souvent intéressant d'édite r l e ~ichier par code I NA.MI. 
Avant ., l'édition, il · îaudrai t donc r emplir l e s zo nes vides 
grâce aux tables , ce qui non seulement f erait perdre du t emps 
mais compliquerait très -fort la logique de l' édi tion. 
C'est ainsi que nous arrivons à la so lution précorùsée pour la 
codi fication . 
Pour un code donné , nous rajoutons deux caractères (CI) qui 
distingueront les analyse s d 1 un groupe de pré~ vements un à 
autre . Cette solution permet d'uniformiser tous les enre gis -
trements du fichier, elle ne fait appel à aucune table, ni à 
aucune s0phistica tion lors de l ' emploi du fichier. 
• 
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Par r apport à l a :i;remière mé thode 1 cette codi fication perme t de 
gagner environ trois mille ci nq cents enregistrem:rnts . 
La partie de l'enre gistrament réservée aux traitements nous 
permet d'insister sur l'int égration dans l'hôpi tal du labor a-
toire d'analyse. El le permet de factur er l a pre s tation et 
d'établir ainsi le lien avec tout ce qui concerne l a compta-
bilité . 
A remarquer que l es normes de la .deuxième partie perme ttent 
de vérifier la fiabilité du résultat communi qué par le 
l at-0r a toire et de décider rapidement si un r ésul t at est vala-
ble ou -pas. 
II. 5. Les unités de travail 
II. 5. 1. Notes préliminaires . 
Dans ce paragraphe , nous nous baserons e ssentielle-
ment sur l a méthode des t ables paramètres définie dans le cours 
donné en l ere licence en informatique par Monsieur R. Gigot. 
{} Nous ne détaillerons pas chaque uni té de travail. NOus 
développerons un pe u plus la création et le contr8le de val5_di-
t é du fichi er signalétique du laboratoire. Nous aborderons 
• • ... ' • .,.4:4--, 
1 1 édition et en particulier un petit artifice pour 1 1 ',di tion 
par prélèvement. 
Les t ables que nous emploiero ns devront être intégrées dans 
un ensemble que nous ne détaillerons pas dans ces li gne s • 
Il faut cependant noter que le Singer travaille par c·arà.ctère. 
Les tables seront do nc quelque peu différentes de celle's pré-
sentées dans'l:? cours donné par Monsieur R. Gigot qui travaille 
par mo t. 
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II. 5. 2. Diagrammes d'enchaînemont des unit és de traite -
ments (Fig. II. 5) 
Notation CSLA création du signalétique de labora-
toire 
FSLA fichier signalétique d'& labo-
ratoire. 
II . 5. 3. L'unité de traitement 9110 
(Jette unité s'occupera du contr8le de validité du 
signalétique de laboratoire lors de la création et de la mise 
à jour. ( Fig. II . 5. 1.) 
1. Table des messages à la machine à écrire HMAE (01 ) 
... ....... -· ...... .... ........... .. .......... . 
voir Fig . II. 5 . 2 • 
. . . . . . . . . . . . . . . . . .. . . 
Cette t aqle permet le dialogue entre la console 
et l' opérateur . 
Les caractères de col?h~ande considérés s0nt : 
M retour du chariot 
- nnI exécution d'une tabulation horizontale de 
nn caractères. 
/ nnK exécution d I une t abul taion vert ic.; àlle de 
nn lignes 
! + : écriture en noir 
! /: i mpression en rouge 
? caractère jgnoré 
~es symboles employés sont NM 
TM 
os 
numéro de message 
type de message 
message de sortie 
31. 
Le premier messar;e donne l'unité devant laquelle on est en 
présence. 
Le deuxième demande Pi l'uni té qui vient de se terminer est 
bien la 9100. 
Le troisième demande quelle est la date de mise à jour. 
Le quatrième regarde si le FSLA en entrée est présent ou non. 
Le cinquième donne le numéro de l'uni té suivante . 
Le dernier se produit si l'enchainement a été incorrect. 
L ' opérateur de HMAE parcourt la table et s'arrête au numéro 
de message de1-:iandé. Ainsi , lorsque nous exécutons 
CALL MMAE (10, 21 ) , il parcourt les -lignes do::t le numéro 
de séquence est cGmpris entre 1000 et 2100. 
• 1 
32. 
ES LA F S LA 
PROGRAMME 
VALIDITE 
F S L A 
Fig. II. 5 • 1 • 
·-· •. l ··-·. 
FSLA fichier s i gnaléti que de l aboratoi~e 
CSLA : bande des cartes de créati ~ du fichier signalétique 
de lctboratoire . 
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2. Table de comptage des entrées - sorties par 
........................................... 
code carte CTES (02) voir Fig. II. 5. 3 . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Le dénombrement p!'écis des enrègistrements est fon-
. damental lors des mises à jour et des créations pour éviter 
l es pertes ou duplication d'articles, pour contrôler les 
unités de traitement et pour surveiller l a croissance. 
Le compt age des entrées sorties s ' enclenchera chaqu 3 fois 
que nous créons ou détruisons u.n enr egist rement. Lors des 
fusio ns , de s inj e ctions etc •.. de fic hie rs, il se peut qu ' une 
faute d~ programme fas se disparaitre des article s ou appara!tre 
des enregistreme nts fantaisj_stes. Par exempl e , un.e boucle mal 
conçue peut générer un ou plusieurs arti cles supplémentaires 
La t able de comptage des entrées sorties nous permettr a de 
détecter ce genre d'erreur. 
Nota tion: 
PERI périphérique 
cc code carte 




3. Table de compt age des entrées sorties par prél ève-
• ........................ ........................ . 
me.nt CTESP (03 ) voir fi g. II .5.4 • 
. . . . . . . . . . . . . . . 
Cette table servira plus loin lors de l'édition 
du fichier par prélèvement. 
Elle perme ttra de ne pas perdre de place sur le disque. 
L~ principe est le m~me que celui de la table précédente. 
Nota tion : 
PERI périphérique 
PR prélèvements 
NART : nombre d'enregistrements 
TO npmbre total d'enregi s trements. 
35. 
T A B L E DE PARAMETR E S 
N °UT ~ N° SE Q p 
A A F- 1 G. I !,5.3 
TA B LE DE 
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0 
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1-:- 1 G. I 1,5.4 
8 
0 
TA B LE DE 
N° UT ~ N° SEQ p 
A A 
8 s 
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4. Table.d ' édition des cartes EDIT (04 ) 
• • • • .. • • • • • • • • • • • • • e • • • • • • • • • • • • • • • • • 
Cette table donne l e format d'édition po ur l' impri-
mante. Ce format diffère d ' un code carte à un autre. La 
table d'origine sera 15 si. nous sommes devant une carte en 
entrée, 16 si nous sommes dans un article de la WO.ItK~ , 17 si 
c' est un enregistrement sur le fichier signalétique. 
Dans les trois cas, l a t able de sortie est 18. 
Cette t able perme ttra aussi d'éditer un enregistrement du 
fichier FSLA l orsque celui-ci est supprimé. 
Ceci permettra de voir si nous avons bien détruit l'article 
que nous vouli 'ruil omettre du fichier. 
Si la suppression est incorrecte, nous éditerons l e PRODCI . 
5. Table des mes sages à imprimer MESA (0 5 ) fig . II.5 .5 • 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Cette table est constituée de messages de sortie 
sur imprimante. 
L I opérateur de V.ŒSA recherche ;te message dema ndé et exécute 
un saut de li gne avant d'imprimer l e message après une t abu-
lation de 20 caractères . 
6. Table de contr8le entre CINA et KTP et ent~e 
••• ' ••• C'" •••••••••••••••••••••••••••••••••••• 
_ce et Cl:VALI (06) Fig. II .5.6. 
• • • a • • • • • • • • • • • • • • 
Cette table permettra de véri fie r qu'à un code carte 
O et 1 correspond un CI respectivement égal à 00 et X0 où X 
,, 
peut prendre n 'importe quelle valeur . Elle vérifie en plus 
la curr.ptabilité entre l e premier chiffre du code INA.MI et 
le coefficiant t iers payant . 
si I = O, KTP = 25 
I = 6, KTP = 0 
Notation . : 
c code cart0 
L longueur de ce qu'il f aut vérifier 
AD adresse daes l a zone d'entrée 
I : représente l e premier caractère du. code I NAMI 
CP dans le cas d ' un c = 0 ou 1, s 'identifi e avec 
cl; si c = 7 ou 8, co1ncide avec KTP. 
Si le contrôle n'est pas satisfait, l'opérateur de VALI 
positionnera une zone ERO â 1. 
/ 
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TA B L E DE PARA METRE S 
N° UT ~ N° SEQ p 
A A 
B S 
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?. Table vérifiant l a comptabilité des codes cartes 
•••••• 0 •••• • •• • ••• • •••••••••••••••••••••••••• • •• 
Cette · table permet de comparer les codes cartes 
intervenant dans un même enregis tre .nent. Seules les paires 
2 - 7 , (0 à 1) - 8, (3 à 6) - 8 _peuvent coexister . 
Les autres entra!nent une erreur .. L1 opérateur de COCA par-
court la table; s'jl ne r encontre aucune des paires reprises, 
il forcera ERR à 1. 
Cette table nous servira lors d'une modification et lors d'une 
création. Dans le premier ca nous travail lerons sur l'article 
présent dans FSLA et celui présent dans ZENT. 
Dans le deuxième cas, nous emploierons la zone de travail réser-
vée pour les contrôles de validité 
Notations : 
d : code carte compris entre O et 6 
A : code carte égalant 7 ou 8 
8. Préparation des i mages d ' entrées IM.AG (09 ) 
... ......... .... ... .. ..... .... .. .. ... .. .. . 
voir fig. II.5.7 . 
Cette table prépare les i mages d ' entrée sur 
disque. La table d'entrée est soit la t able 15 dans le cas 
d ' une modification , ou la table 16 pour une création tandis que 
la zone da sortie est la table 18. 
L' opérateur IMAG parcourt l a table. Dès qu ' il a repéré l e 
numéro de carte , il transfert les carac tères qui lui sont 
donnés en entrée, dans la table 18 de sortie à l'adresse 
désigné.:: par la table IMAG . 
Notation: 
C code carte mini 
X code ·carte maxi 
NN et NX adress e mini et adresse maxi dans la 
zone I entrée . 
TA B LE DE PARAMETRES 
N° UT ~ N° SEQ p 
A A 
B 
~-1 c-..1 1 • 5 , 7 






DNM et DNX 
46. 
adresse mini et adresse maxi dans la 
zone de sortie 
D ce caractère est dif f érent de 0 s ' il y a des 
cadrages à J~aire . 
D = 5 si c:1drage gauche 
D = 6 si cadrage droit . 




Lorsque nous voudrons écrire l e 5e caractère du 
numér o de séque nce 2100 sur une longue ur de 2, 
nous écrirons plus succint 2ment S 2100 c5 ( 2 ) 
Sur la première f euille de l'organi gramme, nous 
avons dével oppé le dialogue avec la console. Nous avons 
défini deux zones : la première "DATE" contient 8 caractères 
qui r eprésenteron:. la datej la se conde 110PT 11 ( zon~ de 2 
caractères ) sera utilisée pour noter si le fichier FSLA est 
présent en entrée (OPT = OK) ou absent ( OPT = NO ) . 
- l a première fois que nous rencontrons " OUVERTURE FSLA 11 , 
i l s ' agit àu fichi e r en sortie , tandis que la seconde fois , 
~eus parlons du fi chier en entrée. 
- Le test sur la zone OPT est nécessaire. En effet, si nous 
sommes au lancement du système, le fichier FSLA en entrée 
n ' existe pas encore. 
- Nous lisons l e fichier des cartes de laboratoire dans une 
zone de 80 caractères: ZE;NT. 
La deuxième feuille ( A ) débute par un contrôle d'existence du 
code carte lu. Nous y trouvo ns ensuite l e début du tr lltement 
d ' une création. Nous devro ns lors de toute créa tion avoir 
3 types de cartes. Nous nous serviruns ?Our le contrôle d'un 
comptl ·_.. r CO MPT dont l a v ~leur maximale sera 3. 





OMPT = 0 
DATE ==· .) 
OPT = 0 
ERO = 0 
ERH = O 
CAf;,L MMAE (10,21) 
S2100 c5 ( 2) 
= 
CALL M:1/Œ (30 ,41) 
MOVE ~3100 C5 (8 ) dans DAJE 
NOVE , 4100 C5. (2)- dans OPT 
.,OUVERTURE 






FIG • II. 5 • 8 • 
ORGANIGRAMME DE 9110 
OUVERTURE FSLA 
i NON OUI 
CALL CTES (H450 , CC, C7 (6), PER) 
NON 
OUI 
CALL CT~s (1'1450 , ER, C7 (6), PER) 
GALL EDIT (15,CC ) 
OUI CALL HESA ( 010 ) 
NON CALL CTES ( H050,00, C7( 6), PER ) 
CO NSTITUER PRODCI 
NON 
Cffi'1PT = .cm PT + 1 
. .MOVE CARTE d.ans WORKA 
C'-N = 1 
NON 
CALL CT."8S ( r-14 50 , _..:R , C7 ( 6) , PER) 
CALL EDIT (16,00 ) 
CALL MESA(0, 90) 
GALL CTES (M50 ,00,C7(6\P~R) 
COMPT = 0 
ON= 0 
CALL EDIT (1 6, 0 0 ) 
CALL MESA (040 ) 
NO N 




CALL NEUF (16) 
GALL VALI (16 ) 
GALL IMAG (G ,16,18) 
r 
MOVE TABLE 18 sur DISQUE 
GOi✓i:Pr = 0 
Ü l{ == 0 
CALL COCA (C,A) 
NON 
CALL CTES (M:1-t 50 , ER t C7 ( 6 )~P:E 
CALL EDIT (16 100 ) 
1 CALL MES\ ( 030) 
+ 




DANS FSLA · 
GALL CTES ( Jiil~50, EP , C7 ( 6 ) , PER ) 
NON 
CALL -EDIT (15,S) 
CALL MESA (050 ) 
GALL EDIT (17 ,00 ) 
GALL CTES (l'-1050 ,oo, C? ( 6), PER ) 
CALL H~SA (060 ) 
CALL CTSS (M401 , S0, C7(6) , PER ) 
CALL CTES (M050, 00 , C7(6) 1 PER ) 
. GALL GTESP (M401, PER) 
52. 
1 GALL VALI ( C,.15 ) 
l~ON 
OIJI 
GALL DiAG ( C, 15, 18) 
GALL EDIT (15,G) 
ECRITURE SUR DISQUE 
CALL MESA (040 ) 
GALL GTES (M050,00,C?( 6), PEW 
NON 
CALL CTES .(M401,so ,s7(6) ,PER) 
.,,___o_u_r ...,,,..__0 
GALL CTESP(M401 ,TO,C7(6)) 




CJ = 0 
CJ = CI+ 1 
NON 
.53. 
LIRE PARTIE DB l' ENR. 
PRODCil correspondant a 
cc = 9 
OUI 
CALL CTES (M4 50,ER,C7( 6) ,PER) 
FAUX= 1 
CALL EDIT (ENT , 9 · 
CALL EDIT (17 ,9)) 
CALL MESA (020 ) 
CALL CTES (M50, oo,c7(6), PER ) 
51.i-. 
La zone de 1 caractère ·ON nous permettra. de trai t'3r la der-
nière création lors d'une rupture sur M. 
I! est à remar~~er que vu le tr~ exécuté à l ' unité de traite-
ment précédente , il :1ous sera aisé d I effe ctuer un contr8le à 
chaque rupture de PRODCI. 
Il nous suffira de vérifier que COMPT !..î a rque la valeur trois. 
La zone dénommée WORKA conti snt 2L¼O cara ctères. CI e s t dans 
celle-ci que nous s auver~ns le s différentes cartes relatives· 
à ·un . PRODCI donné. 
La 3e feuille nous indique l ' ensemble de tous les contr8les 
lors d'une p r Aation, Si le compteur indique 3, nous devons 
te s ter la validité des codes cartes présents . ( table COCA) , 
Ensuite grâce au mo dule NEUF ~ous verro ns si la carte de type 
3 est valide. Nous détaillerons dans la suite ce mo dule. 
Nous auro ns ensuite à r e garder la validité de la carte de 
type 2. Si 1 ' ar t icle passe ces examens, il suffira de le for-
mater pour qu'il devienne un enregistrement FSLA et de le 
transférer a u disque . Dans le cias contraire , nous éditerons la 
carte erronnée ains i que la cause -de l' er r eur. 
La 4e feuilie traite le cas d'une .suppre ssion. Avant de 
suppri.!:ller un ar t icle, nous devons nous ass urer de l'existence 
de cet articlé . Dans 1 1affirmativ3, - nous éditerons pour 
plus de sécurité 1 1~rticle supprimé. 
La 5e feuille e t la prem~ère moitié de l a 6e traite nt d'une 
modifica tion. I ci encore, nous devon~ nous assurer de 1 1 
exist0nce de l 'article à modifier . 
\. 
55. 
Ce n'est que si les contr8ies de validité sont positifs que 
Rous effectuerons la modification. 
La deuxième partie de l a 6e feuille nous pr ésente la fin du 
traitement. Le test employé servira. surtout lors des mise s 
au point de l'unité pour examiner si elle foncti0nne bien. 
-La dernière feuille nous expose le module neuf. C0mme 
para.mètre 11-::>Us aurons la t able d ' entr.ée lors de 1 1 édition. 
Dans le cas d'une création, nous aurons la table 16, lors 
d'une· modification la table 15. 
Si nous nous trouvons en présence d'une carte dont le coda 
cartè est 9, nous devons re garder s 1il n'existe pas déjà dans 
le fichier un enregistrement ayant le mê me code produit . 
Dans l'affirmative, nous vérifierons qu'aucun des prélèvements 
repris dans le s deux enregistrements n'est ide ntique . 
Pour ce faire, nous additionnerons lo giquement les zones 
correspondant_, au code carte 9 et nous y mettrons le r ésul-
tat dans TOT . Si TOT contie'nt au moins un 1, nous refuse rons 
la création ou la modifi eation. 
Remarques : a) Lors de tout refus de contrele de validité, 
nous éditons toujours l' article refusé et l a 
cause du r efus. 
b)'.,L~rs d'une création ou d 'une modification, 
nous devons appeler les tables CTES et CTESP , 
au moment du transfert sur disque. 
II. 5. 4. Unité e traitement 9115 et 9120 
Le déchargement de disque sur bande est très inté-
re ssant . quand la zone de d~bordement ·est remplie. Nous 
56. 
déversons tout sur bande en séquentiel et dans l'ordre exact. 
Ensuite nous rechargeons le fichier sur disque. 
La zone réservée pour l'overflow sera maintenânt disponible. 
En règle générale 1 nous devons exiget pou~ toute organisa-
tion de fichier un so ftwr:t'l'e nous ind:Lquant lorsque nous 
débordons. 
II. 5. 5. Uni té de traite ment 9125 et 9135,. 
Ces deux unités de traitemen t ~ont intimement liées. 
Nous verrons ici le grand intérêt de la table de comptage des 
entrées sorties par prélèvem8nt rencontrée dans l'unité 
de traitement 9110 (voir fig. 11.5.4. ) . 
Nous devons pouvoir éditer le fichier par prélève~nt. 
~ 
Or, lors de la création, FSLA est trié sur le code produit 
PRODCI. Grâce à la tabie de comptage , CTESP, nous pour-
rons con~aître la plàce dont nous aurons besoin sur le disque 
M 401. En effet, nous connaissons le nombre d'enregistrements 
par prélèvc~ent et donc le nombre de secteurs que nous devons 
all ouer. Comme nos articles sont classés séquentiellement par 
code produit , nous aurons sur notre nouveau fichier disque les 
enregistrements ordonnés par prélève ment et triés sur le code 
produit sans avoir dft effectuer le moindre tri. 
( Nous devons éviter les tris sur de petits systèmes comme le 
Singer). Nous présentons la technique à la figure 11 . 5.9. 
Nous avons schématisé le processus sur l ' organj_gramme succint 
. de la figure 11.5.10. La préparatiJ~ des images d'e~trée sur 
le disque H 401 peut se faire par une table qui coxncidera 
avec une table de transfert; celle-ci placera les deux pre-
mières parties de l'enregistrement de la zone de sortie de 
M400 dans la zone d'entrée de M401. 
M 400 
Sur le disque M401, 





~ ENREGIS'l'P.E 1ŒNT 
1 
t 
2 1 • ' premieres 
parties de 1 1 articl~ 
.M 1+01 
tivement réservées -----·--
' pour l es enregistre~ -~ 
ments des prélève-
ments 11, 12 , 13 etc 
. 
--- -- .... 







LIRE NAHT DANS CTESP 
RESERVER LA PLACE POÙR 
CHAQUE PRELEVEMENT 
ADRESSE SUR M401 · 
SAUVEE DANS MEMOIRE 
LEC'.I'URE ·FSLA SUR 
M 400 
EXAMEN DE LA 3e PARTIE DE 
L' ENREGISTREMENT 
ECRITURE DES ENR . 
DANS LA ZONE PROPRE 
SUR M 401 
NON 
EDI TIO N M 401 
. · M 050 
FIG . iI. 5 . 10 ORGANJGRA.MME DE L ' EDITION 
58. 
59. 
Quant à l ' édition; nous emploierons une table d'édition 
pour obtenir un b.sting semblable à celui représenté à la 
figure II. 5. 11. A chaque saut de page, nous imprimerons 
le titre gr~ce à une t able d'édition des entêtes. A chaque 
changement de prélèvement, nous indiquerons le nom du prélè-
·vement à l ' aide de l a table des prélèvements présentée à la 
figure II. 5. 12. 
Nous pourrons pour ce faire nous appuyer sur la méthode pré-
sentée dans le cours de Monsieur R. Gigot de 1er licence 
en informatique (Chapitre 8.5. : préparation des images de 
sortie ) . 
II. 5. 6. Unités 9130 et 9140 
Ces deux unités qui doivent se suivre nous permet-
tent d ' éditer le îichier tiré sur le code IN.AMI. la figure 
II. 5. 13. donne un exemple de listing. Nous remarquons 
ici l'intérêt d'une table de ~réparation des images de sorties 
car la présentation diffère de celle du fichier FSLA. 
Nous devons ici i mprimer le code INAMI chaque fois qu ' il 
y aur_a rupture sur celuj_-cL La table d'édition s era à la 
fois une table de dépackage et de transfert. Le listing 
ainsi 0btenu sart notamment lors des mises à jour. · 
Il permet de voir rapidement si nous n ' avons pas oublié 
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II. 5 . 7~ Unité 914,5 
Cette unité édi t e les prestations par code produit 
( PRODCI ) . 
La figure I I. 5 . llr nous offre un exemple de l isting obtenu . 
I I . 6. Remar9,ue sur la fi,e;ure II. 5. l~. 
Le nombre de donneurs que nous aupposilins accepter à 
1 1 h8pital de Charleroi s ' élève à 25 . Lors de l' établissement 
du fichier , nous remarquons que l' ensemble des pres t a t ions 
du sous groupe est la m~me pour l es donneurs ?. à 25 
Le donneur numéro 1 ( PR0DCI 812GOO ) seul se distingue 
des autres . Pl ut6t que de r ecopier les prestat ions semblables 
24 fois , i l nous a sembl é préférable de transformer l a 
prestation 813000 en une quantitat ive . (Nous sou;nes donc 
t enu de mettre un code produit égal e à 8131 ) 
Nous pourrons identifier les différents donneurs à l' aide 
d' un module (i ci HP 20 ) . Ce module pourra par exempl e i :npri-
mer l 'heure à l aqucl l e a ét é fai t e l a der.1ande. 
Nous remarquons donc que nous pouvons gagner de la pl ace 
en présentant l 'enregistrement du f ichier d ' une certaine 
marLière. 
No us nous heurtons ici à l a plus grosse diffi culté po ur 
établir un f ichier s i gnal étique de l aboratoire. 
Nous devons nous encadrer de tous l es responsables du 
l aboratJire afin de mieux détecter les point s névral gi ques 















LI 9Ellf DE 0 RESTATIO~ UNITES 
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67. 
CH. III. LA Cffi;AT ION DE LA DE HANDE 
III. 1. Avan t propos 
La création de la demande est l e point de départ de 
toute l a gestion du l aboratoire . 
Résum ::, .-i s la gestion- d'un l aboratoire de biologie ;aédicale . 
Le laboratoire reç oit à certaines heures de 1 1 journée, un nom-
bre déterminé de prél èvements a ccompagnés d'une demande d ' exa""! 
mens où s~ t mentionnés les analyses à faire sur l e prélève-
ment, l e nom du patient, son numéro de do ssier s 1il est hospi-
t alisé, le nom du médecin qui a demandé l' analy~~ et l' un! té 
hospitalière où se trouve le malade . 
Nous devons établir l a l iste des patients, di stribuer aux 
sections propres les analyses à effectuer sur chacun des pré-
lèvements , éditer l ~s f euilles de r ésultats, comptabiliser 
le s analyses par patient , par unité hospitalière et au nom 
du l &boratoire grâce à la codifica tion comptabl e des analyses 
et archiver le s r ésulta ts ?ar pat.:.ent. La demande d 1-analyses 
de plusieurs échantillons pour un même pati ent rend difîicile 
l a gestiou car ces échant illons.sont souvent destinés à des 
s ections différentes . De plus , la durée d ' exécution de ces 
a nalyses est três variable. Elle peut aller de quel ques minutes 
â quelques j ours ~ L'édition des résultats est donc disconti-
nue et no us devrons quelquefois t&rder en r.·- énnoire assez 
longtemDs les d6nnées enregistrées â l'entr6e . Une autre 
difficulté provient de l a notion d'urgence qui vient à tout 
i nstant rompre l'ordre s équentiel des opérations . Par l à 
même , le f onctionnement ON - LINE paraît impératif pour un 
grand nombre des op6rations demandées par l e laboratoire au 
· service i nformatique . 
68. 
Les analyses à faire sont formulées différemment d'un médecin 
à l ' autre. Nous remarquons que des groupes d ' analyses existent 
que certaines se r épètent s :rnvent s à. 1 autres moins. Il sera 
donc intéress ant ct•itablir des statisti ques sur les fréquen-
:es des demandes et à partir de celle s -ci, de re grouper les 
analyses en pro fil. Nous pouvo ns concevoir q_u I unr• personne 
sera devant un écran cathodique. Elle fera apparaître sur cet 
écran le profil ou une partie du profil d ' analyse i: demandées 
grâce à une codj_fica tion qu' elle connaîtra.. Elle sélection-
nera les analyses à effectuer. A partir de cela n0us l an-
cerons automatiquemen t tout ce qui se f ait au labora toire . 
Il convient de discerner ici les analyses pour ma lades exté-
rieurs à _l 1 hôpi t al de celles pour l es int3rnes . Les premiers 
n ' ont pas de dosoier propre dans le laboratoire contrairement 
aux seconds. En 8ffet, nous ne som:nes pa s obligés de suivre 
leur évolution~ Nous pouv0ns donc créer un f ichier distinct 
pour ces malades. 
Encore Ème foisr no1.1.s remarquons que la gestion du laboratoire 
s ' intègre tout à fait dans la gestion générale de l'hôpital. 
~~!;!~!:~~~ : 
Tout ce qui est présenté ci-après pourra Atre traité à l' aide 
de tables com~e dans le chapitre II. Ici, nous ne rentrero ns 
Pas dans les détails et nous nous placero ns dans une optique 
plus générale nous l:i.mi tant aux diagrammes d I enchaîn0men·~ Gt 
aux dess i ns d ' articles. 
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III. 2. Etablissement d'u profil. 
Lorsque nous regardons les différentes demandes d ' ana-
lyses qui sont formul ées, nous nous ape rcevons que ce rtains 
groupes d'entre elles sont s ouven t de~andé s ensemble ; d'autres 
ne le sont qu'épisodiquement. Ainsi , les an!=! lyses de sang sont 
plus so'1vent demandées que l es examens de squames ou de 
cheve ux. Dans le s a nalyses de s ang , nous r e trouvo ns l e plus 
souvent des demandes de formul e sanguine ou des do sages de glo-
bule s rou ges et blancs par exemples. 
Par contre, cert aines analyses ne s ont effe ctuée s qu'une ou 
deux fois par an : l a culture de champignon dans l' examen des 
cheveux par exemple. 
Pour faciliter la demande , Pous pourrions nous demander 
Pourquoi ne pas re grouper ces analyses suivant leur fréquence 
de demandes. Ceci pourrait ~tre un premier caractère pour le 
profil : GR 
Après avoir effe ctué • des stati stiques, nous subdi visei~ons les 
ana lyses en cinq groupes 
Si Pr ( demande ) ~ 0,20 alors GR = l 
13 , 20 < Pr ( dem~n de) ,$ 0,40 GR = 2 
0, 40 < Pr ( demande ) ( 0, 60 GR :: 3 
O ,60 ( Pr ( de .nande ) ~ 0,80 GR = L~ 
0, 80 < Pr ( demande ) GR = 5 
Il nous se mble i mpossible de pousser plus loin l a subdivicion 
sur GR sinon l a personne qui s'occupera de la demande devant 




L 'hôpi tal doit essayer de r e~tabiliser l e pl us possible son 
l aboratoire d'anal yses car c' est un des endroi t s o~ i l peut 
gagner a s sez bien d' argent . 
Or , nous savons que t outes les analyses qui se f ont mécan.ique-
ment , s ont ce l les qui rapportent le plus . Nous de vons éviter 
autant que possible les analyses manuelles. 
Pu ' s que l e préposé à l a demande devant choisir entre une 
Pre s tation manuelle ou une prestation sur un SMA, optera pour 
l a seconde , il nous semble •indiqué de faire intervenir le type 
de prest ation dans la codification : AP . Ce ci pourra 
co1ncider avec la section de l aboratoire dans le cadre de la 
. comptabi l i t é . Comme cinq cas en plus peuvent se présenter 
pour l' instant avec un sixième prochainement, un caractère 
suf îira • 
AP = 1 s i prestation ma uelle 
= 2 s i pre s tation à l' autoanalyseur 
= 3 i prestation au SMA 6 
= 4 s i prestation au SMA 7 
= 5 si prestation au SI-'i.A 12 
= 6 s i pre s tation au Sl,:A_ 20 
De plus pour un spécialiste , il serait facile en l isant la 
prescription du médecin de savoir si l'analyse fait partie 
ou non d ' un examen hématologique ou chimique. Ceci nous 
permet de diviser l es analyses en groupe s et d ' amener une 
t roisième notion dans le profil : l e genre d ' -'.;lna lyse . Cette 
notion réc l ame deux caractères : EX 
Une première subdivision qu 'il faudrait améliore r avec l'aide 





Examen sérolo gique 
Examen ho~ ~onologique 
Etude hémastase 
Tes t compl e t ALB 
Test L 
Aspect mi croscopique 
Recherche BK 


















'-En résumé, notre profi l comportera qua tre CB.ractères . Nous 
croyons que r aisonna blement 9 nous ne pouvons en donner plus si 
nous ne vo ulons pas noyer le préposé à la demande . 
Nous pourrions nous demander pourquoi ne pas faire inte rvenir 
le type de prél èvemen t dans l e profil étant donné que l e médecin 
indique sur son or donnance analyse de sang , d'urines, de 
s elles etc • .. 
Cependant, ici , nous nous t rouvons devant le pro lème rencon-
t ré lors de l' établissement du fi chi er signal étique de l a.bora« 
taire. Plusieurs analyses se r e trouv ! nt dans des prélèvem-nts 
dif f érents. Ici, nous perarionsencore plus proportionnelle-
ment car seul l e libellé de l' analyse est nécessai re. Il n ' ~ 
:! donc pas de di stinction à f ai.re suiv:::uit le code INAMI ou 
le s normes. 
Nous eu déduisons ainsi l e format d'enregistrement p1~ésenté 
à la figure III. 1. qui est la base du fichier labora toire par 
profil (FLAP ). 
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PROF! L 
FIG. Ill -1. DESSIN DE L. ENREGISTREM E NT PA·R PROFIL -
73. 
Dès lors, la cl é comporte six caractères dont l es quatre 
premi ers consti t uent l e profil . Les quatre de rniers coi nci-
dent avec l e code produit PWD du fichier signalétique de 
laboratoire. 
Remarque : Nous supposerons que le fichier Pour les rµaladcs 
extérieurs â 1 1 h5pital aura étê créé précédemment 
Quand nous établirons l e nu!lléro de dossj.e:1:· de ces 
malades, nous veillerons à ce qu ' il soit de même 
for:nat que le numéro de dos sier des hospitalisés 
mais qu ' un premier caractère les différencie. 
Au numéro de dos sier prése·nté par Chrict;:l_ -,,1 
Cruxifix· dans son mémoire et repris ici, nons a j oute-
rons devant un ·chiffre qui va ut O s'il s ' agi t d 'un 
malade intérieur à l'hôpital et 1 s 'il en est 
extérieur.. 
Ceci nous permettra lors du class ement des malades 
par numéros de doss ier de privilégier les hospi-
talis és. 
III. 3. L'écran cathodiq ue Sin6er (voir fig . II I. 2 ) 
L 1 écran est partagé en.vingt blocs. Les blocs 8 et 10 
sont utilisés par le système. Le bloc 9 est réservé quant à 
lui, à l a r éponse. Deux lignea de 40 caractères chacune , 
.· a stituent un bloc. 
Si Rous employo ns une codification , la deuxième ligne nou s 
rensei gnera sur la significa tion des codes employés . 
Le clavier co mprend l es 64 caractères de base. 
•-~- - ··-· ··· · -- ·-- ···--- .... - .- -- .. .-- ------ ----··----· .,, ., ___ ---· 
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III. 4. Etablissement du fichier de Erestation de l abora-
toire (u~ité 64-PQ ) voir fig. III. 3 . 
L•o pérahmr appelle l'uni té 64.00. Cette unité fait 
apparaître la date en première ligne sur l'écran. Le préposé 
tape alors le n~méro de dossier du malade; apparait alo~s en 
deuxième ligne ce numéro, l e nom et l e prénom du malade. 
Si le numéro de dossier n'existe pas dans le fichier, un mes-
sage indiquant l'absence du numéro appara!t sur l'écran. 
L'opérateur t ape alors le numéro de profil. Celui-ci fait 
apparaitr e sur l ' écran le libell é des prestations correspondant 
· à ce profil ainsi que leur numéro. Pour c~1aç11e prestation, 011 
r éserve deux blocs. - Le pre~ier sera réservé au libellé. Le 
deuxième servj_ra d'abord à sélectionner les analyses demandées 
par l'inscription d'un astérisque dans le deuxième caractère, 
ensui te à identifier le type de prélèvement de l'éch'3.ntillon 
sur lequel doit s'eff0ctuer l' analyse . Il se peut que le pré-
l èvement renseigné n ' existe pas dans la prestation auquel cas 
un message à la console le signalera. Un caract~re d'urgence 
( U) est employé s'il y a lieu. La figure III . 4. montre 
un exemple de page de l'écran cathodique. 
Re marquons que mus ne devons pas identifier l 'u~i té fonction-
nel:e vers l a1~elle doit 8tre dirigé l'échantillon, ceci étant 
déjà réalisé dans le profil (AP ) . Cependant , nous pourrions 
considérer des ous sections pour avoir une découpe plus ·"ine . 
Dans cette éventualité, nous pourrions los difîérenc~er dans 
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FIG. III. 4. EXENPLE D;UNE PAGE D ECRAN C THODIQUE 
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Nous obtenons ainsi le fi chier des analyses à effe ctuer dont 
l' enregistrement a le form~t présenté à l a figure III. 5. 
Ce fichier aura une structure indexée séquentielle. Cett~ 
0rganisation nous perm~ttra de ne pas devoir parcourir tout 
l e fichier pour retrouver un enregistrement ce qui risque de 
nous faire perdre du t emps . Une structure r-3-n«t.om amènerait 
beaucoup de complications pour peu d'avantage s. 
Le deuxi ème caractère sera résumé pour savoir s'il s ' agit 
d 1 encours ou de nouvelles demandes . 
EN · - 0 si encours Pou r malades hospitalisés 
EN= 1 si encours pour malades non hospitalisés 
EN= 7 si nouvel le de m~nde pour malades ho spitalisés 
EN ·= 8 si nouvelle demande pour malades non hospj_talisés 
Ce c·aractère se posi tienne à 9 lorsque l' analyse est faite . 
La 1er zone permettra de favoriser les urgences . UR prendra 
l a valeur O s 'il s'agit d'une urgence et ~ .sinnn~ 
La zone 2 à 7 contiendra la date, l a zone 8 la section de l abo-_ 
r atoirc . De 9 à 17, nous trouverons le numéro de dossier . 
Le s 18e et 19e caractères seront réservés pour l e prélèvement. 
Dans l es co lonnes 20 à 23, nous Placerons l e numéro d ' analyse. 
Analysons d ' un peu plus ~~s l e libell6 de l a prestation 
dans FLAP et FANE. 
Il est particulier en ce sens que l e l)re:nicr cars-.ctèro r,err:1et 
de dj_fîé r incio i~ l es prestations à caractères ioniques des 
autres. En effet pour cer. ~ines prestations ( créatinine, 
sodium, etc ••. ) nous devrons ortir en direction du labora-
toire une feuill~ par analys3 rur laquelle seront réperto:iées 
l es numéros de dossier qui demandent cette prestation . 
78. bis 
App l iça t1on , Aéte rence , MaJ • 
u IN_F ORMAUOUE 
nec 
~,Â-u~le_u_r -, --------., L-----------------------' .__ ___ _ 
lîiédac t ,on, L ancemeni , 
D.- "' 8 : 
tt--------~---------------..i-------i==l&ID.-, _______ ~ 




FIG. III. 5. format d'enregistr2rnent de FANE 
L fait partie du libellé 
= 0 si presta tion ordinaire 
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FIG. III. 9 
79. 
80 . 
· Si ce premier c1.ractère , est blanc, :!'.lous auro ns à faire à une 
prestation ormale. S'il est 1, elle sera particulièreo 
Lors de l' établissement du fichier FANE, lo rsque le libellé 
aura comme premier caractère un 1 , on appellera une table 
LABO . Chaque ligne d0. la table est co nstituée du numéro 
de dos~ier dans les neuf premières colonnes. Les autres 
colonnes ~E'-présentent chacune un type de prestation . Si la 
prestation est deinandée, 1 1 opérateur de LABO, ira posi ti_onne."' 
tn 1 dans 1~ ~olonne appropriée. (voir figure III . 6.) 
III. 5. Uni t é 6410 
Gette uni té de traitement effectue une fusion avec 
l e fi chier encours et un t ri sur l a cl é représe ' tée par les 
24 premiers caractères de l 1 enregistreme~t . Les urgences et 
le s encours vi endront donc se placer en t8te du fichier. 
FANE est alors pr@t- pour 1' édition~ 
III . G. Un~t é 6415 
Ce tte unité de traitement s ' occupera de l' édition des 
feuilles qu'il faudia envoyer a u l aboratoire . 
Ce tte édition comportera trois parties différentes. 
D'abord , pour chaque échantillon, n~us devons éditer des éti-
quettea sur l esquel l es seront inscrits l e numéro de dossier 
du mal ade et le t ype de prélèvement . 
Btisui te 1 l es fic h0s du .nême style que celle prés entée à l a 
figure III. 7. partiront ve rs les dif î érentes sections de 
laboratoire. 
81. 
Ces l istings seront édités pour les libellés dont le premier 
caractère est nul. Enfin, pour les libellés dont l e premier 
caractère est 1, on appellera la table LABO. En la 
parcourant, nous éditerons d .o: 5 feuilles Ren1 bla.bles à celle 
présent6e à la rigure III. 8. 
Remarquons qu'une colonne est laiEsée libre pour permettre à 
la laborantine d'y inscrire le s résultats de l'analyse. 
III. 7. Unité 6420 
A cer taines périodes de l a j ournée, les fiches remplies 
r eviendront du laboratoire. Certaines analyses n ' étant pas 
t erminées ou n I ayant pas encore été e f îectu ées , des r ésultats 
peuvent ne pas y figurer . Le préposé à l' écran cathoùique 
reçoit ces fiches. Il reconstitue· la clé de FANE. La struc-
ture du fichier FANE lui perme t d'atteindre l'analyse demandée 
assez rapid ment . Le libellé de 1 1 :;.nalyse apparaît alors sur 
la ligne suivante de l'écran. 
Sur la troisième li gne , il peut indiquer l e rôsultat de la 
prestatioe; la date et l'heure à laquelle celle-ci s 'est 
efîec tuée. 
C'est ici qu'interviennent les t rois zones l aissées en blanc 
dans le fichi er 1'analyses à effe ctuer". L es caractères 
64 à 71 accueilleront le r ésultat c adré à droite s'il est numé-
rique et à gauche sinon.' 
De 72 à 81, viendront se placer successivement la date et 
l'heure de l a prest ation. 
Automatiquement, pour ces prestations le caractère de l'enre-
gistrement du fichier 11analyses à effectuer" est positionné à 9. 
82. 
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Pour les·prestations dont nous n'avons pas les résultats, c~ 
caractère est mis à O u 1 suivant que le chiffre inscrit 
précédemment était 7 ou 8. Nous d6 chargerons alors l es 
analyses faites sur un fichier ANAF ~t les autres dont l e 
premier caractère est O ou 1 seron t placées sur un fichier 
" analyses encours" FErc. 
La figure III. 9. résume cette unité. 
III. 8. Uni té 6430 - 1 Contr8le de vaJ.:Ldi té et const; tuti on 
du fichi er des ré sul tats FRES · 
En :;ntrée, nous aurons le fichier d.2s analys~rn faites, 
le fichier signalétique de laboratoire et l e fichier malade . 
En sortie, nous constituerons le fichier résultat après avoir 
effectué tous les contr8les de volj_ 1i té . · A la découverte 
d'une anomalie, 1 1 enregistrer.1ent refusé est sortl à 1 1 i mpri-
mante accompagné d'un measa3e iudiquant l a raison du refus . 
La figur e III. 10 r.tontr'e succj_ntement 1 1 uni té. 
Comme nou~ _retrouvons dans le fidüer des analyse s faites BXA/J. 
et l e prélèvement, nous pouvons identifier l e libellé d~ns le 
fichie r signalétique. Il noua suf fira d'atteindre dans le 
sign:::i.létique 1' enre[;istrement correspondant à EXAA et d 1 aller 
regarder dans la partie correspondant au code carte 9 si le 
prélèvement est présent. Sinon, nous parcourons l ' enregistre-
ment suivant et ain-- i de ui t e jusqu ' au moment où nous 
l' attei gnons • 
. Gr&ce au fichier signalétique de l aboratoire , nous pouvons 
te ster l es résultats de l' analyse et voir s ' ils sont dans les 
normes admises pour ne pas rejeter les données du l aboratoire . 
Dans l e cas contraire, nous éditons l'enregistrement de AF 
en. inscrivant l a cause de 1 1 er1~eur . 
ANAF FMAL 
F R E S 
FIG. 
ANAF fichier analyse f aite 
FMAL fichier :nalade 
FSLA fichier si gnalétique 





de la.bora to:Lre 
86. 
Si ce premier contrôle est valide, nous pouvons passer aux opé-
rations suivantes: effectuer les modules coomuns , les protoco-
les hebdomadaires; inscrire automatiquement si l'on a détecté 
une anomalie dans l'état du patient en imprimant un astérisque 
si les résultats sont en dehors des normes normales . 
Ce signe se placera dans l o 24e caractère du 2e enregistre~ent 
physique de l ' article de FR~S. 
~~~~~g~~: si le résultat ùc l'analyse a été refusé, nous 
devrons réintégrer cette analyse lors d'une p~o-
chaine deme,nde avec comme premier caractè:..~2 0 ou 1 
s alon qu'il s'agisse d'um mal ade ho spi t alisé ou 
pas. 
Format d! 1 1 enregidtrement de FR~S 
Pour la constitution de ce formats nous avons été guidé par 
le genre de listing que nous désirons obtenir lors de l'&dition 
des résulta.ts . 
Le forr:1at choisi se trouve représ?nté à la fi gure III. 1. 
Notation 
DNAIS : date de naissance du malade 
DATE PR: date du prélèvement 
HE PR: heure du prélève ment . 
Après l a constitution du fichier FRES, nous trierons sur 
le numêro de ·~ssier et sur le nu~éro de prélèvement. 
~ INfORt. ATIQU!E CC ry--r.:-=--------, ,.,age, 
tuteur • 1 L, __________________ _.. t-___ 8'/_;~-~· ~~~~~~;;;;~ 
AP!)I ii;i;ï, on . ·- !Héference, Ma J, 
l-----------------------7 Rédaction, Lancemenr, 
NO M ll fJ H E 1> é c...i A/ 
· ttllll !. V!.f 
îU Su L r lt j 
FIG. III. 11. FORMAT D1ENREGISTRENENT DE FRES 
,, 
88. 
III. 9. Unité 64~0 Edition des rés ultats 
A partir du fichier des r ésultats, nous pouvons à 
l'aide des t able s d'édition , obt~nir des fi ches de résultats 
_par malade . L'aspect d'une de ces f euilles est représenté à la 
figure III. 12. Ces listings seront envoyés aux servj_ces inté-
ressés de l'hôpital ou au méde cin ext érieur à l'établisse-
ment s'il s'agi t d'un malade hospit ~lisé ou non. 
Nous pouvons distinguer ces listings par le premier caractère 
du numéro de dossier. 
III. 10. Fi chier de biologie chimique (fi gure II J . ~~ .) 
Grâce au fichier rés~ltat, au fichier signalétique 
de l aboratoire et au fichier malade, nous pouvons créer l e fi -
chier qui fe r a l e lien entre le l aboratoire et la facturation: 
fichier de biolegie . chimique. 
Nous pourrons éditer grâce à ce fi chier les facture s à env~yer 
aux malade s. 
III. 11. Diagr amme d I enchaîneme nt 
Ce di agramme est prése nté à la figure III. 14. 
grlce à la mémoris~tion do données a cquises, nous 
aur ions pu t e nir à jour .les statis ti ques et exploi-
ter l e travail du laboratoire à des fins de 
recherche médicale. 
Nous n ' avons pas envisagé ces considérations 
qui pourraient s 'obtenir automatiquement . 
\ \ . 
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FIG. III. 13. FICHIER :nE BIOLOGIE CLINIQUE 
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·cH. IV. PERSPECTI VES D'AVENIR . 
L'automatisatioR dans les laboratoires se développe 
de plus en plus et 1 1 h8pital devra intensifier son service 
informatique . L 'es sor du télétraitement et des gestionu 3n 
temps réel, l;:;-_ dimi nution du prix des terminaux, 1 1 appari t :üon 
de mini ordinateurs à bas prix entraîneront une poussée sensible 
de la gestion mécanisée de l'hôpital. 
Nous pouvons pré oir pour un avenir assez proche une automati-
sation quasi totale du laboratoire. Ainsi, en plus du prélève-
ment d'une prise d ' essai dans un échanti llon , du. mélange en 
propor·ti_ons convenables de 1 1 échantillon et de r éactifs, du 
développement d'une réaction spécifique et de la présentation 
du résultat , il apparaitrait la transcription du numéro 
d'échantillon, l'interprétation du résultat et son impress ion, 
1 • 
tout ceci s'effe ctuant à partir du SMA sans intervention 
manuelle . 
Cependant, l'automatisation ne pourra jamai s être totale 
car il existera toujours. des analyses manuelles. Pour 
celles-ci , nous pourrions concevoir .un mini clavier dans 
le. laboratoire. Un clavier numérique suffirait si nous 
convenons d'une o~dification· numérique pour les analyses 
qualitatives. La laborantine enverrait directement les 
résultats vers l'ordinateur central. 
Ea Suède et dans l e s autres pays nordique s où l'inf0rmatique 
médicale est très pouss ée en comparaison de notre pays où 
, 
elle est à ses débuts , les spécialistes s'orie ntent souvent 
9Li-. 
\ 
~$rS un gros ordinateur central qui est relié par une pro-
cédure de télétraitement à plus ieurs terminaux placés dans les 
différents hôpitaux. 
Les te rminaux peuvent être de mini ordinateurs qui effectuent 
un prétraiteme~t (contrôle de validité, urgence). 
Ceci permet à de petits hôpitaux de pouvoir disposer des ~van-
tages immenses de l'ordina teur sans que cela n'entraîne de 
gros frais. 
P@ur ce faire, il faut une grande coordination entre les 
hôpitaux. 
Nous pouvons émettre deux reproches sur l'emploi des ordi-
nateurs dans les hôpitaux à 1·1 heure actuelle en Belgique. 
D'abord les h8pi taux acquièrent presque tous un ordinateur. 
Une meilleure concértation entre les différents directeurs 
d'hôpitaux permettrait de n'en acheter qu'un là où l'on en 
acquérait plusieurs et suivre ainsi l'exemple des pays 
scandinaves. 
Le deux~.è1ae défaut est plus important encore. De nombreux 
hôpitaux utilisent l'ordinateur mais pour gérer seulement 
certaines activités. Or la puissance du matériel nécess aire 
exclut sa r entabilit; pour seulement quelques usages. 
Combien d'entrepri ses n'ont-elles pas regretté l'acquisition 
d'un ordina teur parcequ'il était s«tus utilisé! 
Dans l'opt~que hospitalière de demain, la gestion d'une 
activité telle que le laboratoire de biolo gie médi cale ne 
_pourra se concevoir que si elle est IN'I'EGREE dans un 
· SYSTEME GLOBAL DE GESTION de 1 1 hôpital au moyen de t e cnniques 
informatiques. 
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Ier. 10 Examens chimiques 
S a:iag 
Dosage de l'acide a l pha-c étoglutarique 
Dosage de l'acide f olique ( dosage mi-
cr0bi 0logique • • • • • . . • . . • . . 
D0sage des acides gras e s t érifiés . • . 
Dosage des acides gr :1.s libres . . . . . 
Desage de l'acide l a ctique • • . • . . 
Dosage de l'acide oxalique . . . . . . 
D;:>sage de 1 1 acide pyraviq_ue . . . . . . 
Desage de l'acide salicylique . . . • • 
Dosage de . l'acide sialique • • . . • • 
Dosage de 1 1 acide uri que • • • . . • • 
Dosage de l'alcoo l • . . .. • . • • . . 
Dosage de l'ammonium • • . • . . . . . 
Dosage de l'azote tot.al non protidi 1ue 
Dosage des barbituriques 
Dosage de la bilirubine • 
















Desage de l a bilirubi ne totale et de s e s 
fr a ctions • • • • • • • • • • • • • N 18 
Dosage du cal ci um . . . . . . . . . . 
Reche rche de l a carbexyhémoglobine . . 









Dosage de la céruloplasline. . . • • • 
Dosage du chlere . . . . . . . . . . . 
Dosage du cholestérol tGtal 
• • . . • • 
Dosage du cholestérml total et du ch0-
lestérol estérifié •••••••••• 
6020 Dosage du chelestérol dans une fractio n 
lipoprotéique • ._ • • • • • • • • • • • 
6021 Détermination du pouveir cholestéroly-
6022 
tique •• 
Dosage des corps cétoniques : acide 
hydrexybutirique et diacétique •• 
6023 Dosage séparé des c0rps cétoniques 












Dosage de la créatinine •• . . . . . . 
Dosage de la créatine et de la créati-
nine • 
D0sage du cuivre sérique . . . . . . . 
Electrophorèse des· glucoprotéines sans 
courbe ou calcul ••••••••••• 
Electrophorèse des gluceprotéines avec 
c0urbe ou c alcul ••••••••••• 
Electrophorèse des ii poprotéines sans 
courbe ou cal cul ••••••••••• 
Electre~hor èse des li poprot éines a~c 
courbe ou calcul ••••••••••• 
Electrophorèse des protéines sans 
courbe ou calcul- • .· • • • • • • 
Electrophorèse des protéines avec 
ce>urbe ou calcul • • • . • • • • • • • • 
Equilibre acidobasique 
Détermi :aation du pH. sanguin ••••• 



















en C02 (en dehors des mé thodes de calcul) N 16 
6035 Détermination de la pr~ss ion partielle 
en o2 (en dehors des mé thodes de calcul ) N 16 
- 1 
60~6 Détermination de la réserve alcaline par 
méthode gazométrique • • • • • • • • -• • N 16 
6037 Détermination de la réserve a lcaline par 
méthode titrimétrique ••••••••• N 10 
6038 Détermination du pH. sanguin, de la pres-
sien partielle en co2 et de la réserve 
alcaline selon la méthode d'Astrup ••• N 31 






Dosage du fer sérique 
Dosage du fibrinogène 
. . . . . . . . . 
. . . . 
Tests de fl~cculation et/ou de turbidité 
(Ranger , Thymol , Burnstein , Kunkel c;)U 
similaire) les tr~is premiers tests 
N 25 
N 15 
effectués , chacun ._~-••••.•••••• N 8 
les suivants, chacun . 
Dosage du glucose 
. . . . . . . . . 
. . . . . . 
Dosage de l'haptoglobine . . . . . 




6043 Recherche de l'hêmbglobine foetale alca-




Recherche et do s a ge de l'hémoglobine 
feetale alcalino-résistante •••. 
Test de falciformation ••.• 
Electrophorèse de l'hémoglobine 
. . . . . 
. . . . 




et S après électrophorèse ••••••• N 12 
6047 Dosage de l'iode pr~tidi que F.B.I .••• N 40 
6048 
6049 
Dosage de l'iede extractible par le 
butanol . • . . . . . . • . . . . . • • 
Immunoélectroph0rèse avec i m~unsérum hu-
main total et/ou identifications et/ou 
dosages de fracti ons par immunséru..~s 
spécifiques : 




6050 pour le deuxi ème et le troisième, chacun N 25 
6051 ~ourles suivants chacun •• . . . . . . N 10 
6052 Dosage des lipides totaux (à l'exclusion 
6053 
6054 
des méth0des de cal cul basées sur des 
turbidimétries) ••••••• ~ •••• N 25 
Dosage des lipoprotéines . . . . . . . . 
Dosage de magnésium . . . . . . . . . . 
N 11 
N 20 
6055 Dosage de la phénylalamine à l' exception 
du test de Guthrie ou autres méthodes 
semi-quanti tati v:es • • • • • • • • • • • _N 25 







test de Guthrie • • • • • • . ••• N 4 
Dosage des phospholipides 
Dosage du phosphore 
Dosage du plomb . . . . . 
. . . . . . . 
. . . . . 
. . . 
N 30 
N 12,5 
. N 55 
Dos age du potassium . . 
Dosage des protéines totales. 
•••. N 12,5 
N 8 
Détermination de l a résistivité et/ou de 
la conductivité et/ou du delta cry@sco-
pique . • • • • • • . . . . . . . . . . . N 15 
6063 Détermina tion de la saturation de la 
sidérophylline (iro~ binding capacity) • N 25 
6064 
6065 
D0sage du sodium ••• 
Dosage de sulfate 
. . . . . . . 
. . . . . . . . . 
N 12,5 
N 16 
6066 Recherche de la sulfo-QU méthémoglobine . N 8 
6067 Recherche et dosage de l a sulfe-ou méthé-




Dosage des triglycérides. 
Dosage de l'urée •..•• 
. . • • • • • 
• • • 




6070 Dosage de la vi té'.ru.ne B 12 ( dosage mi cro-
biolog-lque ) • • • • • • • • • • • • • • N 50 
6071 
· 6072 
Dosage de la vitamine C ••• 
Desage du lithium plasmatique 
. . 
B. ~ sage des enzym~s dans le sang . 
. . . 
. . . 
6080 Dosage de l'acétyl-cholinestérase da ns les 
N 15 
N 12,5 





















Dosage de 1 1 aldolase . . . . . . . . . 
Dosage de l'amylase . . . . . . . . . . 
Dosage de la cholinestérase sérique . • 
DQsage de la créatinine phosphokinase 
Dosage de la déhydro génase hydroxybuty-
rique • . . . . . . • . • • • . • . . . 
Dosage de la déhydrogénase .isocitrique 
Dasage de la déhydrogénase lac:tique . . 
Dssage de la déhydrogénas e lactique et 
de la déhydrogénase hydroxybutyrique •• 
Dosage de la déhydrogénase malique ••• 
Desage de la glucose 6 phosphate déhy-
dro génase dans le sérum • • • • . , _ • • 
Dosage de la glucGse 6 pho sphate déhy-
drogénase dans les érythrocytes •••• 
Dosage de la lipase •.••••• 
Dosage de la lipoprotéinelipase •• 
Dosage de l a leucine acide peptidase 
Dosage des 5 hucléotidases 
Dosage de l'ornithine carbamyl transfé-
rase . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Dosage des phosphatases acides . . . . 
Dosage des phosphatases acides et des 
phosphatases acides prostatiques ••• 
Do sage des phosphatases alcalines . 





























Do sage de s transamin~c s glutaminiques 
oxalo-acétiques. • • • • • • • • • • • N 12,5 
Do sage des transaminases glutaminiques 
pyruviques ••••••••• ~ • • • • N 12,5 
Diagr amme électrophorétique d 1 isenzymes 
sans ceurbe ou ()alcul. • • • • • • • • N 20 
Diagramme électrophorétique d'isoe nzymes 
avec courbe ou calcul • • • • • • • • • N 40 
c. Liquide céphalorachidien 
D@sage du chl0re . . . . . . . . . . . 
Dosage du glucose. . . . . . . . . . . 
Nonne, Pandy ou réactions similaires 





6113 Réaction de précipitation d 'une solution 
collo1dale • • • . • • • • • • • • • • N 12 
6114 Dosage des protéines totales ( à l'exclu-
sion de la méthode spectrophotométrie). N 3 
6115 Dosage des prot éines totales par s pec-
trophotomét±ie • • • • • • • • • • • • N 8 
6116 Electrophorèse des protéi ne s sans courbe 
0u calcul •••••••••••• • • • N 25 
6117 Electrophorèse des prot éi ne s av~c courbe 
ou. calcul •••••••••••• N 45 
D. Urines 
6120 Dosage de 1 1 acide phén.ylpyruvique . . • N 20 
-
6121 Dosage de l'acide delta-aminolévulini que N 20 
6122 Dosage de 1 1 acide salicylique • • • • • N 16 
·6123 Dosage de l'acide trichlora c étique • • N 18 
6124 Dosage de 1 1 acide uriqu,e • • . . • . • N 10 
6125 mecherche et identification des alcalo1-
























Recherche de l' alcaptoRe . • . • • • • 
Re cherche de 1 1 9.lco ol méthylique . . • 
Recherche des amitrypti l ine s 
• • • • • 
Dosage de s amitryptilines 
• . . . • • 
Dosage de 1' am.:noniaque . . • • • • • . 
.. 
Dosage de l'amyl ase . . . . • • • • • • 
Dosage de 1 1 arseni c • • . • . . • . . 
D©sage des arylsulfatases 
• • • . . • 
Dosage de l'azote total (KJELDAHL) . . 
Dosa ge de l'azote alpha aminé . . • • 
Recherche des barbi turi ques sans iden-
tifi cation • • • . • • . . . • . . • 
Recherche et dosagE: '10S barbituriques 
Recherche des pi gments bilaires·4 l'ex-
clusion des méthodes par tigelles et -
comprimés •••••• · · ~ ••••••• 
Identification des barbituriques par 
chr omato graphie ••••••••••• 
Recher che et dosage par méthode chr@-
matographique des dérivés de la benzo-
diazépine •••••••••••••• 
Re cherche et dosage par toutes autres 
méthodes que chromatographiques des 
dérivés de la be nz0diazépine ••••• 
Re cherche des sels biliaires. . . . . 
Dosage du bismuth . . . . . . . 
Re cherche et i dentification des dérivés 
de la b!,t.:tyrophé:none par chromatographie 
Dosage du calcium . . . . . . . . . . 
Dosage du c alci· r:n , à l'exclusian de la 
réaction de Sulkowi tch • • • • • • • • 
Recherche et dosage des carbonates . . 
Dosage des chlorures . . . . . . . . . 
N 2 · 





























... Chrematographie des acides aminés . 
Chromatographie des protéines •• . . . 
Chromatographie des sucres r éducteurs • 
Dosage des coproporphyrines •• ~ ••• 
Recherche des corps cétoniques à l'exclu-
sion des méth0de s par tigelles ou compri-
més 
Dosage de 1~ créa tinine •• . . . . . . 







ne N 20 
6152 
6153 
Dosage du cuivre ••••• , ••••• 
Recherche de la cystine. . . . . . . . 
6154 Déterm· ination du delta cryescopique et/ 
ou de la résistivité et/ou de l a co nduc -
N 25 
N. 2 




Electrophorèse des protéines sans 
courbe ou cclcul •••••••• 
Electrophorèse des -protéines avec 
courbe ou calcul •••••••• . . . 
Desage du fer •• . . . . . . . . 
0713 Dosage du ·glucose ou autres sucres ré-
ducteurs ••••••••••••••• 
6158 Recherche de l'hémosidérine. . . 




Recherche des imipra:aines. • • . . . . 
Dosage des imipramines 
Recherche de l a mélanine 
. . . . . . . . 
. . . . . . . 








Recherche du para-aminophén~l 
RecherchE..- des pbénothiazines 
. . . 
• • • . . 
. . . . . 
. . . . . Dosage du phosphore 
Dosage du plomb ••• . . . . . . . . . 
Recherche de s porphyrines . . • • • . . 
Re cherche du :porphobilinogène . . • • • 






























Dosage des protéines totales . • • • • 
· Recherche des salicylés 
• . • • • • • 
Dosage du sodi.um • • . . • • . . . . . 
Identification des sucres réducteurs 
autres que le glucose . • • . • . . • 
Dosage a~ l'urée • • • • • • • • . • • 
Recherche de l'urobiline et de .1 1 ure-
bilinGgène à l'exclusion des méth~des 
par tigelles et comprimés • • • • • • 
Dosage des uroporphyrines 
• • • • ... 
Dosage du thallium . • • • . • • . • • 
E. Sucs gastriques et duodénal: 
Recherche de l' a cide lactique • • • • 
Titrage de 1 1 acidité .l:i, bre et . de l' aci-
dité t0tale · • • . • • • • . • • • • • • • 
Examen chimique des liquides 
gastriques fractio nnés (titrage de 
cidité libre et t otale au minimum ) 
minimum six échantillons ••••• 
l'a-
. . 
Examen chimique des liquides fraction-
nés gastriques eu duodénaux avec dosage 
simultané d'un enzyme et d'un ion au . 
moins (minimum quatre échantillons) •• 
6187 Examen chimique de s liquides fraction.-
Rés _du0dénaux eu intestinaux avec dosage 
simultané d'ua nitrilite test et d'un 
indicateur de dilutio:a au ma>i:ns 
( minimum quatre échantillons) • • • . 
6181 Dosage de l'amylase • • . . . • . • • 
6182 Dosage de là bilirubine 
• • • • • • • 
6183 Dosage du cholestérol . • • • • • • . 
6184 Dosage de la lipase • • • • • • • • . 
0722 Recherche du sang 



















6185 Dosage de la trypsine . . . . • • • • . . N 14 
F. Selles 
6189 Dosage de l'acide lactique . • • . • • N 18 
6190 Dosage de l'ammoniaque et q.es acides 
organiques . . . . . . . . . . • . • . N 25 
6191 D0sage de l'azote total (Kjeldahl ) . • N 25 
6192 Dosage du calcium • • • • . • • • . • • N 25 
-6193 Dosage des graisses totales . • . . . . N 25 
6194 Dosage de la lipase • • • • • . . . . • N 14 
6195 Dosage du phosphore • • . . • . . . . . N 18 
0730 Recherche du sang • • . • • . • . • • . N 2,5 
0731 -,,.-Recherche de l a stercobiline . • • . . N 1,5 
6196 Dosage de la trypsine . . . . . . • . . N 14 
G. Divers: 












dosage des graisses 
dosage du lactase. 
Lait maternel : dosage des protéines 
Liquides de ponction: dosage des 




Dosage de l'acide hyaluronique (liquide 
articulaire) •••••••••••••• 
H. Epreuves fonctionnelles: 
Epreuve à la bromesulfonéphtaléine . 
Epreuve à l a bromesul fonephtaléine, :par 
dosage supplémentaire (maximum 4) • . --:' . 
Clearance de 1 1 acide urique ou de l'urée 
Clearance de 1 1 acide oxalique, acide 
paraaminohippurique , amylase, créatine, 
















Epreuve de diurèse : concentration et 
dilution (minimum neuf échantillons ) 
Epreuve de diurèse : concentratio n. et 
dilution (minimum neuf échantillons ) 
a~e c do sage des chl orures et/ou de 
l'urée ••• • • •••••••• •• • 
Epreuve de la galactosurie provqquée • 
Epreuve de surcharge en histidine avec 
dosage de l'acide îormiminoglutamique 
et/ou urocanique , avant et après sur- ~ 
charge •••••••••••••••• 
Courbe d'hyper- ou d'hypoglycémie pro -
voquée ou courbe journalière (minimum 
trois dosage s) y compris le s · dosages 
éventuels de la glucosurie •••••• 
Par dosage de glycémie snpplémentaire 







6219 Eliminat ion de l a phénolsulfonéphtal é-









Test de résorbtion du d-xylo se . • • • N 16 
Test de l a sueur avec dosage s imultané 
du sodium, du potassium e t des chlorures N 40 
Te s t de la sueur avec dosage de sodium 
et/ou des chlorures • • • • • • . • • N 25 
Mesure du · v0lume plasmatique par inj e c-
tion d 1 i ndi cateur non radioactif . • • N 16 
Les produits utilisés pour les épreuves sus-
mentionnées sont compris dans l es honoraires 
p~ur ces prestations $ ~ 
2° Examens hématologiques 
Numération des eosinophile s en dehors de 
la formule l euco cytaire • • • • • • • N 7 
Examen et fo rmule d ' un f rottis de ponc-
tion d'un organe hêmatopo!tique •••• 
Examens cytochi~iques et / ou cyta-enzy-
mo logiques d'un frottis sanguin •••• 
Mise en évide~ce des cellules de 
Hargraves ( à l' exclusion des tests de 


















Numération des hématies ponctuées •... D' ':lQ 
Dosage de l'hémo globine • • • • • • • • N 2 . 
Dosage de l'hémoglobine par méthode éle c-
tro-photométrique . . . . . . . . . . . . N .5 •. 
Numération des globules rouges et/ou 
hématocrite • . • . . . . . . . . . . . • N 5 
Numératic~ des globules blancs 
Numération des corps de Heinz 
. . . • • N 4 
. . . . . . N 10 
Formule leucocytaire . . . • • • • N 8 
Recherche de parasites sanguins. 
Numération des plaquettes ••• 
. . 
. . . 
Détermina tion de la r ésistance globulaire 
N 10 
N 10 
avec courbe d'hémolys e (minimum dix point~J 16 
Numération des réticulocytes 
Mesure de la viscé si té sanguine • . 
N 10 
• N 10 
H3sure de la vitess e de sédimentation 
gl~~ulaire ••••••...•••••• N 4 
3° Coagulation et hémostase 
Temps de coagulation . ' . . . . . . N 5 
6240 Lyse des euglobulines(temps de von Kaull~N 22 
6241 Dosage des fibrinoly sines ( méthodes des 
plaques de fibrine t/ou à substrat syn-
thétique •••••••••••••••• N 40 





compris le temps de Howell ••••••• N 14 
Temps de Howell . . . . . . . . . . . . 
Dosage de plasmino gène • • . . . . . • • 
Complexe prothrombinique détermination 
du temps de Qu.ick et/ou du thr ombotest 
N 6 
et/eu du K- test ••• • •••••••. N 12,5 
Complexe prothrombinique dosage séparé 
des faeteurs II, V, VII , VIII, IX, X, 









Mesure de la prothrombine résiduelle 
(se ru.m consumption time) ••••••• 
Temps de saignement •• . . . . . . . 
Résistance à la streptekinase . . . . 
Temps de trombine ••• . . . . . . . 
Thrombo-élastogramme avec graphique 
Temps de tromboplastine-partielle . . 
Self tromboplastine prothrombine time 
( STPT) • • • • • • • • • • • • • • • 








tine : méthode de Biggs sans épreuve de 
corre t~ion •• • • • • • • •• • • • • N 36 
6253 Test de la génération de la thremboplas-
tine : méthQde de Hi cks et Pitney • • N 18 
~255 Test de l a génération de la thromboplas-









correction. • • . . . . . . . . . . . 
Test d'adhésivité plaquettaire •• 
Test d'agrégabilité plaquettaire . . . 
4° Immune-hématologie 
Recherche d 'agglutinines érythrocytai~~ 
res en milieu salin ••••••••• 
Recherche d'agglutinines érythrocytai-
res en milieu albumine ux ••••••• 
Recherche ,d'agglutinine s érythrocitai -
res en milieu protéolytique ••••• 
Recherche d 'agglu t i nines érythrocitai-
res pàr_réaetion de Coombs direct •• 
Recherche d'agglutinines érythrocytai-
res par réactio n ' e Coombs indirect 
Recherche e t titra ge d'agglutinines -
érythroc:i tai:c"' s en ihilieu salin • • • 
Recherche et titrage d' agglutinines 












6266 Recherche et titrage d'aggl ut iJines 
érythrocytaires en milieu protéolyque s 
6267 Recherche et titrage d'agglutinines 
érythrocytaires par r éaction de Coombs 
N 13 




I denti fi cation d'agglutinines érythrocy-
taire s il1!~4Jiù.ière s ( panel comportant 
au moins ·_ vin~t ant igènes di s tincts) 
Recherche et/ou ti trage d'anticorps 
antileucocytaires ••••••.••• 
Recherche et/ou t itrage d'anticorps 
antiplaquet taires. • • • • • • • • • • • 
6271 Détermina tion des groupe s leucocytaires 




15 anti gèn~s) chez un candidat à une 
transplanta ti~n d'or gane •••••••• N L50 
6272 Détermination des groupes 1·encocytaires 
et plaquettaire s (co mpor t ant au moins 15 
antigèn,- :;) du ou des do nneur i:.; i'. 1 organe , 
quel que soit leur nombr e, et épreuve de 
comptabilité leucocytaire lors de la 
transplanta tion ••• •~ •.••.••• N 900 
6273 Détermination des gro llpes sanguins ABO 
(détermir~tion des a gglutinines et des 
agglutinogènes par épr euves crois&es) •• N 12 
6274 Détermination du groupe et des sous-
groupes rhésus C,D, E,c,e, par f a cteur 
identifié : le premi er • • • e •• • • • N 12 
6275 
6276 
les suivants, chacun . . . . . . . . 
Déterminatimn du Du ou CW . . . . . . . 
6277 Détermina tion de groupe s sanguins autres 
que AB0 et rhésus par 'm éthode directe, 
• . N 8 
N 16 
par antigène déter nuùné . • • • • • • • • • N 14 
6278 Détermination de gro upes sangui ns autre s 
que AB0 et rhésus par méthode i ndirecte 
par antigène détermi né •• ~ •••••• N 20 
6279 
6280 . 
Dosage du co~ulément s ér ique . . . . 
Recherche et/ou titrage de s a nticorps 
sériques d' aut o-imraunisatio11, pa1~ la 
r éaction de fi xation du compl ément • 
N 20 
N 30 
Lorsque l'une ou plusieurs des prestations 0770, 6260 à 6LD3 
sont pra t i quée s en vue d'une épre uve de co mptabilit é à l'oc -
casion d'une transfusion s aeguine , ce tte ou ces r~sstationn 
sont honor ées à 100 % de leur valeur pour 1~ ~u l es épreuves 
effectuée s sur l e premier fl a con de sang et à 50 % pour le ou 
les flaco ns supplément ai res. 
La prestation n° 6271 neut être portée une se conde fois en 
compte lorsqu 'el le est-eff ectuée sur un autre écha nti llon de 
sang , â titre de contr8le. Si l'évolution des connaissances 
i mmunologiques le justifiait, une nouvelle détermination 
pourrait ~tre autorisée après av~ s du Conseil t e chnique médical. 
Les honoraires pour la pre sta tion n° 6272 constituent une somme 
forfaitaire globale et unique : ils sont à porter e n co mpte, 
au receveur d'organe lors de l a t ransplant ation, par le 
médecin s pécialiste en biolo gi e médicale qui a effectué la 
prestation prévue so·us le n° 6271 
La prestation n° 6272 ne donne pas l ieu aux honor9.ires silp-
pl é;nent:lir :: s p:cévus pour l e s pre s tations t e chni ques urgentes 










5° E~ame ns_sérolo giques 
Recherche d ' agglutinines séri que s anti-
bactérienne s •••••••••••••• N 8 
Titrage des a gglutinines compl è tes et/ou _ 
incomplè t es dans les brucelloses • • • • · -N:.t O 
--, _, ,_ 
Titrage des agglutinine s froide s complè -
tes N 14 
Titrage des agglutinines froides incom-
plètes sur hématies sensibilisées ••• N 20 
Titrage de s agglutinines dans les 
rickettsioses •••••••••• . ·• . 
Ti tr ·'Le des a gglutini ne s s pécifiques 
N 16 
(H-0 -Vi ) dans les salmonelloses •••• N 25 
Titrage des antistaphylolysines . . . . 
Titrage ~es anti s treptohyaluroni dase s 
Titrage des antistre_ptokinases 
Titrage des antistreptolysines 
- . . . . 





6296 Réaction de Bordet Wasserman (et/ou simi-
laires) associée à une réaction de floc 
culation •• • ••• o • • • • • • • • • N 16 
6297 Réaction de fixation du complément dans 
les my coses (par antigène ) ••••••.• N 30 
6~98 Réaction de fixation du complément dans . 
les ricket t sioses ( par antigène) •••• N 30 







la toxoplasmes~ ••• • • • 0 • • • • • • 
Réaction ~e fix~tion du complément dans 
les virose (par antigène ) ••••••• 
Gonoréaction . . . . . . . . . . . . . 
Recherche de l'antigène de l'hépatite 
virale par immunofluorescence ••••• 
Réacti~n d'immobilisation du tréponème 
( Nelson) • • • • • • • • • • • • • • • . • 
Réaction d'inhibition de l'hémagglutina-
tion dans le s vir0ses •••••••••• 








6306 Test au latex avec ti t _' :--.ge en tube ( non 
cumulable avec la prestation n~ 0775 •• N 12 
6307 Test de lyse de s toxoplasmes ou te s t de 
coloration vitale des t ox0plasmes •••• N 35 
6308 
6309 
Reche rche d'anticorps neutral~sants sur 
culture da tiss u r ou oeuf embryonné •• N 40 
Réaction de Middelbrook-Th1bos . . . . . N 18 
6310 Réaction de Paul et Bunnell s ans absorD-
tion • • . • • • • • • • • • • • N 13 





• • • • Cl • • • e • • • • • • . . 
Recherche de la protéine C réactive • • 
Réaction de Whaler-Rose • • • • • • • • 



















6° Examens micro-biologiques et microsc0piques 
A. Sang, liquide céphalo-rachidie:n, urines, sucs 
gastrique et duodénal, selles, pus, exsudats, 
expectorations, liquides de ponction, sperme 
Mise en culture (aérobies ) y compris l'identi-
fication éventuelle des germes •••••••• N 20 
Bise en culture ( anaérobies et/ou mycoses ) 
y compris l'identification éventuelle des 
germes • • • • • • • • • • • • • •• • · • • N 20 
Mise en culture du bacille de Koch, y 
compris l'identification éventue]e •• • • • • N 35 
Hémoculture (aérobies); y compris l'iden-
tific ation éventuelle des germes ••••..• N 20 
Hémoculture (anaérobies), y compris l'i-
dentification éventuelle des germes 
Coproculture avec identification des germes 
pathogènes, en ce compris les agglutinations 
• N 20 
par les sérums •.•.. 1 ••.•....•• N 50 
Déterminati on de la sensi~~litf aux antibioti-
__ ques et aux sufamides des germes autres que 
le bacille de Ko ch • • • • • • • • • • • • N 25 
Déterminati on de la sensibilité du bacille 
de Ko ch aux antibiotique8: ~a~ a~tibi0tique N 16 
Culture, y compris l'identification éventuelle 
des . virus • • • • • • • • • • N 75 
Recherche de la virulence d'un ge rme sur 
animaux . . . . . . . . . . . . 
Préparation d'un vaccin autogène et contrôle 
de stérilité. • • •••.•••..• 
B. L:i.onide céphalo-rachidien 
Examen cytolo gique numér 3.tion des leuco, ' 
cy tes . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
Examen cytologique formule des leucocytes 
Examen micro-biologique direct sans recher-
che du bacille de Koch ••••••••••• 
Recherche du bacille de Koch . . • • 
Réaction de ·Bordet Wassermann, y compris les 
























C. Urines : 
Numér ation de s éléments figurés suiva nt 
Addis •••••••••• . . . . . . . N 14 
Examen microsco pi que du s édime nt urinaire 
(ave c ou sans colora ti0n simple) • • • N 7 
Exame n bact ériolo gi que dire ct aprè s colo-
rati on double s ans r e che rche du bacille 
de Ko ch • • • • • • • • • • • • • • • N 8 
Reche rche du bacille de Koch . . . . . N · 9 
D. Sucs gastrique et duodéna l 
Examen microscopique des biles séparées, 
par échantillon , trois au maximum ••• N 7 
Recherche du ba cille de Koch . . . . N 12 
È. Selles: 
Examen micro-biol1Dgique direct N 4 
Examen macrosccr:l..que et microscopique 
d'utili s ation alimentaire (recherche des 
grais se s, des fi bres musculaires et de 
l'amidon au minimum) • • • • • • • • • • N 12 
Examen parasitolo gi que aprè s enrichi-
~seme ~t, y co mpris l'examen direct ••• N 15 
F. Pus, exsudats, expectorations, liquide 
de ponction, s perme : 
Exame n wi croscopique cyto-bactériolo-
gique avec ou s an s colora tion simple (non 
compris les e xa~ens en fond noir) ••• N 7 
Examen micro s co pi que cytœ- bactériolo-
gique avec colora tion double sans re-
che rche du ba cille de Koc h ••••••• N 8 
Examen mic~osco pi que en fond noir N 10 
Re che rche du ba cille de Koch s a ns homo-
généisation • . • • • • • • • ••• N 9 
Reche rche du ba cille de Koch par exa-
men di rect,, a~ant at après homogé-






Examen cytolo gique de s liquides de 
ponction ave c numérati on et formul e 
l eucocytaire • • ••••• . . . 
Test de HÜhmer . . . . . . 
Examen du sper.ne numération et mobi-
lité . 






6400 Dosage de l'aldostérone urinaire , dosage 
semi-quant i t .:t ti f • • • • • • • . • • • N 75 
6401 Dosa ge de l' aldostérone urinaire, dosage 
quantitatif •••••••••••••. • N 150 
6402 Dosa ge de s catécho l amines urinaire s N 60 
6403 Dosage des ca t ôc~ol amines urinaires ave c 
s éparation de l'adrénal in3 et de l a nora-
drénaline ( non cumulable avec la pres-
tation N° 6404) N lôô 






Dosage des catécholamines plasmati ques 
avec sépa r ~tion de l' adrénaline et de la 
noradrénaline (non cumulabl e avec la 
presta tion n° 6409-). • • • • • • • • • • 
Dosage des métanéphrines . . . . . . . . 
Dosage de l'acide var.illique mandéli qu0 . 
Dosage de s 5 hydroxy-inlacide à cétique . 
Do sage des 1? cétostéroJ'.de s urinaires 
totaux . . . . . . . . · . . . . . . . . . . 
6410 Dosage de l a déhydroér~ -:: n-Jrostérone 
6411 
urinaire •• . . . . . . . . . . . . 
Dosage fractionné des 17 cétostéro1des 
urinaires par chromatographie, ava c 
dcsage de l a dêhydroépiandrostârone ( ou 
des pregna nolones ) de l' é tiocholanolone 
et de l' andro s térone au minimum (non 
cumulable ave c la prestation n° 6410 ) • 







matiques · . • ••• • • • • • • • • • • • N 40 
6413 Dosage des 17, 21 fü hvrtr"lxy , 20 cétos-
t éro:f.des urinai res ( chromogènes de Porter 
et Silber ) •• • ~ • , • •••••••• N 60 
6414 Dosage des l'/ hydroxycorticoî.des urinai-
res : l 'i cétogéniques 1 Norymbersk.y, 
Appleby et/ou corticoides réducteurs te-
t aux • • • • • • • • • • • • • • • • • N 70 
6415 Dosage d Q cartisol libre urinaire . . . N 40 
6416 Dosage des gonadotropines hypophysaires 
urinaires par méthode biologique ( t5 am. -
6417 
maux au minimum ) • • • • • • • • • • • • N 110 
Diagnostic de la grossesse 
ou bufotest •••• ••• 
ranatest 
. . . . . . . N 20 
6418 Diagno-s t ique biologique de la grossesse 
par le procédé Ascheim - Zondek -
Friedman • • • • • • • • • • • •. • • N 35 
6419 Détermination quantitative de la gona 
do trophine chorionique ~ •• • •• • •• N 50 
6420 Diagnos t i c immunologique de la grossesse 
pa.r procédé en tubs ( réaction d ' inhibition 
de 1l'hémaggl utination ) •• ••••••• N 18 
6421 Dâtermination du m6tabolisme basal •• • N 30 
· 6422 
6423 
Dét ermination de l' a ctj_on dynamique spé-
cifique des prot éines, né t abolisme après 
r epas protéinique , y compris le métabo-
lisme de base précédant le complément 
d' épreuve • • · • • • • • . • • • . • • • N 50 
Dosage des oestrGgènes urinaires . . . N 60 
6424 Dosage des oestrogènes urinaires avec 
séparat ion des fract i ons : oestriol, 




l a prest ation î~0 6423 ) • • • • • • • • N 135 
Dosage du prégnandiol urinaire par 
chroma to graphie • • • • • • • • • • • 
Dosage du prégnandiol urinaire , tout Bs 
autres méthodes ( non cumul able avec la 
N 85 
pre s t a tion n° 6425) • • • • • • • • • • N 55 
Dosage du prégnanetri~l lll"illâTe par 
chromotographie . • • • • • • • • • • • N 85 
Dosage du prégnanetriol ur inaire, toutes 
autres méthc, das ( non cu:-- t~, . "l'le avec l a 
prestation n° 6427 ) • • • • • • • • • • N 55 
1 
6429 Dosage du prégnandiol et du prégnaetriol 
urinaire par ·chromatographie (non cumu-
lable avec les prestations n° 6425 à 
6428) •••••••••• • • • • • • • N 110 
6430 Dosage fractionné des l'i cétos:l::éroides 
(cfr. prestation n° 6411) et dosage du 
prégnandiol ou/e t du prégnanétriol uri-
naires par chromotographie (non cumulable 
avec les prestations N° 6L~l0 1 64-11 et 6425 
â 6429) • • • • • • • • • • • • • • • • N 225 
6431 
6432 
Dosage de la renine. . . . . . . . . . N 150 
Dosage chimique de la thyroxine . . 
Les prestations n° 6413 à 6415 ne sont pas 
cumul ~bles entre elles. 
= = = = = = = = 
N 40 
